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Introduction 

 

L’objectif de ce livret est de promouvoir la participation et l’investissement de tout un chacun à 

l’outil de l’observatoire photographique des paysages. Différentes structures (communautés de 

communes, communes, parcs naturels régionaux, associations,…) peuvent s’engager dans la 

démarche d’un observatoire des paysages. Favoriser l’échange et la participation des riverains, 

d’habitants ou d’usagers peut être une voie à explorer… 

Il s’agit donc, à travers ces quelques pages, de donner les clefs de compréhension et de méthode 

pour essayer de rendre un observatoire pérenne. Trois aspects sont particulièrement fouillés et 

présentés dans ce livret documentaire.  

 

 

Le premier aspect développe la méthodologie pour savoir faire une rephotographie à partir 

d’une image ancienne ou actuelle. Photographier à l’identique un paysage à partir d’une image 

est un acte de rephotographie. L’exercice n’est pas compliqué mais demande un minimum de 

matériel, d’organisation et de rigueur. La partie 1 de ce livret documentaire traite de cet aspect.  

 

La partie 2 s’intéresse à l’analyse du changement à partir d’une série de photographies 

constituées lors de campagnes de rephotographies. Plusieurs méthodes  existent pour traquer 

les informations contenues dans les différents clichés. L’intérêt est ici de montrer qu’une image 

enregistre un contenu et qu’il faut savoir le décrypter. Il faut donc dépasser la simple vision des 

photographies pour traquer les informations contenues dans les images afin de montrer les 

évolutions d’un cliché à l’autre. Prendre conscience du changement et des évolutions permet 

d’orienter les opérations de gestion dans le sens souhaité.  

 

Pour terminer, la partie 3 montre différents exemples de valorisations d’observatoires des 

paysages. Ces exemples sont pris en France et ils montrent une diversité d’expériences. Cet 

inventaire n’est pas exhaustif mais il montre un champ des possibles pour celui qui souhaite 

valoriser d’une manière ou d’une autre une série d’images.  
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Introduction 
 
La mise en place d’un observatoire photographique des paysages impose d’être capable, à 
partir d’une photographie (ancienne et/ou actuelle) ou à partir d’une fiche identifiée d’un 
point de vue, de photographier la même vue.  La multiplication des clichés à des dates 
différentes permet ainsi de passer d’une image à l’autre. L’acte photographique qui consiste 
à reprendre la même photographie peut être qualifié de rephotographie. La rephotographie 
n’est pas un exercice difficile mais elle impose un certain nombre de règles à respecter afin 
de reproduire à l’identique le cadrage et le point de vue initial. Le principe de la 
rephotographie s’appuie sur des images identifiées et localisées avec précision (fiches de 
l’observatoire). Il s’agit donc de reproduire le même cadrage en essayant au maximum de 
respecter les conditions de lumières.  
 

1- Le matériel nécessaire 

La rephotographie est un travail de terrain qui nécessite une préparation en amont.  
 
 1-1 Choisir son appareil photographique.  
Tous les appareils photographiques numériques actuels peuvent permettre d’effectuer des 
rephotographies.  
 
Il existe trois familles d’appareils photographiques numériques : compact, bridge, réflex (fig 
1). Les appareils photographiques compacts sont de petite taille et légers. Les appareils 
photographiques bridge sont de taille plus importante et offrent des fonctions avancées 
avec un objectif puissant (non interchangeable) et surtout une bonne polyvalence. Les 
appareils photographiques réflex sont de plus grande taille et mono-objectif qui permettent 
de changer d’objectif en fonction de ce que le photographe souhaite réaliser. Ce matériel est 
lourd mais il est aussi celui qui permet de faire les plus belles photographies. Le meilleur 
compromis entre ces trois familles semble être les appareils photographiques bridge dont 
certains possèdent la fonction de mire quadrillée et parfois de GPS, indispensables pour la 
rephotographie.  
 

                     
Compact    Bridge     Reflex 
 
Figure 1 – Les différents appareils photographiques numériques. 
 
 
Les smartphones actuels possèdent tous un appareil photographique intégré qui permet de 
regarder les photographies prises sur l’écran tactile (figure 2). Les images recueillies sont 
d’une qualité moindre par rapport aux appareils photographiques classiques. Néanmoins, les 
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smartphones peuvent être des outils intéressants à utiliser lors d’ateliers pédagogiques ou 
sur le terrain pour visualiser l’image à rephotographier.  

 
Figure 2 – Les smartphones : outils complémentaires aux appareils numériques classiques.  
 
 
 1-2 Le livret terrain.  
Sur le terrain, pour rephotographier les lieux, il est indispensable d’avoir avec soi les images 
à rephotographier. Il existe deux possibilités : intégrer les photographies à rephotographier 
dans son smartphone (photographies macro, téléchargement) ou alors utiliser un livret de 
terrain. Les deux solutions ne sont pas contradictoires et peuvent se compléter.  
 
Le livret de terrain est un document de travail qui reprend l’ensemble des documents 
nécessaire à la rephotographie. En fonction de l’objectif de rephotographie, il peut s’agir 
d’un livret de terrain d’images anciennes et/ou d’un livret de terrain des fiches observatoire.  
 

- Livret terrain d’images anciennes (figure 3).  
Le livret de terrain d’images anciennes est un document qui reproduit l’ensemble des 
photographies anciennes classées (cartes postales anciennes par exemple) par commune sur 
le territoire d’étude. Ce livret est destiné à faire des rephotographies à partir d’images 
anciennes. Chaque photographie imprimée sur le papier permet de resituer le site sur le 
terrain et permet également de travailler le cadrage de la rephotographie.  
 

 
Figure 3 – Exemples de livrets terrain d’images anciennes et exemples de couverture. 
 
Le territoire étudié est présenté dans son ensemble avec la liste des communes 
(différenciées en fonction de leur appartenance à la rive droite ou la rive gauche) et une 
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cartographie générale de localisation de chacune d’entre elles. Ces éléments permettent de 
se situer rapidement sur le terrain (figure 4). 

 
Figure 4 – Exemple du livret terrain Garonne marmandaise : liste des communes et 
localisation.  
 
Chaque commune du territoire étudié fait l’objet d’un dossier dans lequel sont répertoriées 
les images anciennes (figure 5). Ces dernières sont classées par communes et pour chaque 
commune deux extraits de cartes topographiques complètent le dossier. Il s’agit d’un extrait 
de la carte IGN au 1/25 000e et un extrait sur le même territoire des minutes de la carte 
d’Etat-major datée de la fin du XIXe siècle (disponibles sur géoportail.fr, dans la rubrique 
remonter le temps). Ces deux cartes permettent de localiser les points de vue, de se diriger 
sur le terrain et parfois d’identifier les images anciennes grâce aux minutes de la carte 
d’Etat-major. Cette carte ancienne décrit les paysages à la fin du XIXe siècle, soit peu de 
temps après la généralisation des cartes postales anciennes du début XXe siècle. Certains 
paysages non identifiables peuvent l’être en comparant la carte postale ancienne et la carte 
d’Etat-major ancienne (disparition d’îles, asséchement de bras,…). Cette carte est un outil 
précieux pour se replacer à la fin du XIXe siècle et connaître les différents accès, chemins, 
routes qui ont été pris par les photographes des cartes postales anciennes.  
 

 
Figure 5 – Exemple du dossier de la commune de Montech (Tarn-et-Garonne). 
 
D’autre part, le livret de terrain est un document de travail qui permet de prendre des notes 
avec plusieurs rubriques identifiées à remplir :  
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- N° de carte postale, image ancienne. 
- Les coordonnées GPS : utilisation d’un GPS sur le terrain. Si, la personne qui 
rephotographie n’a pas de GPS, il faut localiser le point de vue sur la carte 
communale afin de trouver le point GPS sur Google Earth ultérieurement ou d’une 
autre manière (GPS sur smartphones). La récupération du point GPS sur Google 
Earth permet de gagner en précision par rapport aux autres outils.  
- La date de la prise de vue. 
- Les problèmes rencontrés : difficulté de retrouver le même cadrage, problèmes 
liés à la météo,… 
- Commentaires : éléments d’explication du paysage rephotographié, prise de notes 
lors des enquêtes orales (figure 6). Cette étape est importante et il faut prendre le 
temps de discuter avec les riverains du fleuve, les personnes âgées du territoire 
étudié. Cela permet de recueillir des informations qui seront importantes pour saisir 
l’évolution du paysage. Il s’agit donc de travailler sur le contenu de l’évolution du 
paysage à travers des entretiens oraux et en fonction de ce qui est observable sur le 
terrain.  

 

 
Figure 6 – Exemples de prises de notes sur le terrain.  
 
 
Dans le cadre de rephotographies à partir d’images anciennes, quelques recommandations 
sont à prendre en compte. Il s’agit de veiller à capter la vie et les hommes au travail sur ces 
clichés (circulation, piétons, travaux agricoles, vélo, promeneurs,…) afin d’en garder la trace. 
Ces usages socio-économiques sont également porteurs de sens sur le paysage du quotidien 
en question.  
 

- Livret terrain des fiches observatoire (figure 7).  
Dans le cadre de la démarche d’observatoire des paysages de la Garonne, des itinéraires 
photographiques sont définis en collaboration avec différentes structures (associations, 
collectivités territoriales,…). Ces itinéraires photographiques définissent des sites avec des 
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enjeux prioritaires à observer. Chacun de ces sites a fait l’objet du remplissage de fiches 
signalétiques de l’observatoire des paysages de la Garonne. L’élaboration de ces fiches a fait 
l’objet de nombreuses réflexions et d’un inventaire bibliographique par rapport à des 
travaux d’autres observatoires en France. Ces fiches, une fois remplies, sont regroupées 
dans un livret et servent de base pour les rephotographies ultérieures (suivi régulier). La 
personne en charge du suivi possède alors toutes les données pour rephotographier sur le 
terrain le site défini.  
 

 
Figure 7 - Exemple de fiche signalétique de l’observatoire des paysages de la Garonne. 

Les fiches signalétiques de l’observatoire des paysages sont doubles (figure 7) :  
 

- Avec d’un côté une description technique du site pour la re-
photographie (titre, site-Commune, code, altitude, longitude et latitude, 
date, lieu de la prise de vue, appareil photographique utilisé, longueur 
focale, ouverture, temps d’exposition, météo, problèmes pour la re-
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photographie, cartes de localisation, mots clés, enjeux, préconisation de 
reconduction).  

 
- Et de l’autre un compte-rendu iconographique (photographies) et un 
commentaire de l’évolution du paysage.  

 
Toutes les fiches signalétiques regroupées dans un livret permettent à n’importe qui de 
s’emparer de la démarche et de rephotographier pour faire un suivi régulier.  
 
 
 
 
 
Toutes les fiches signalétiques ont été regroupées dans un site internet dédié 
(http://opgaronne.univ-tlse2.fr/; figure 8).  
 
 
 
 

 

Figure 8 -Page d’accueil du site internet de l’observatoire des paysages de la Garonne 
(http://opgaronne.univ-tlse2.fr/) 

 
 
L’ensemble des sites à rephotographier font l’objet d’une carte générale qui permet à celui 
qui rephotographie de se localiser et d’organiser sa campagne de terrain (figure 9).  
 
 

http://opgaronne.univ-tlse2.fr/
http://opgaronne.univ-tlse2.fr/
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Figure 9 - Localisation des sites-ateliers de l’observatoire de la réserve naturelle 

régionale Confluence Ariège-Garonne (source : Confluences Ariège-Garonne) 

 
 
 1-3 Autres.  
Le travail de rephotographie sur le terrain nécessite de disposer d’un véhicule motorisé ou 
non (voiture, vélo,…) pour se déplacer le plus vite possible d’un site à l’autre. Une fois sur le 
site, la marche à pied est privilégiée pour retrouver d’abord le point de vue, puis procéder 
aux rephotographies.  
 
Le travail nécessite également d’amener avec soi un crayon à papier et une gomme afin de 
noter les modifications éventuelles sur la prise de vue initiale, des commentaires sur les 
modifications paysagères ou tout autre information utile. L’utilisation d’un GPS peut s’avérer 
nécessaire afin de retrouver avec précision le point de vue. Certaines applications sur 
smartphone permettent d’accéder à une localisation GPS.  
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Figure 10 – Le matériel et les outils nécessaires à la rephotographie.  
 

 
 
2- Comment rephotographier ?  
La campagne de rephotographie sur le terrain se prépare en amont à travers la sélection du 
matériel adéquat et la réalisation d’un livret où sont répertoriés et identifiés les sites à 
rephotographier. Une fois sur le terrain, le premier travail consiste à se repérer et se localiser 
par rapport aux images anciennes ou par rapport aux fiches signalétiques de l’observatoire 
des paysages de la Garonne.  
 
 

2-1 Se repérer par rapport aux images anciennes 
Plusieurs difficultés sont à surmonter pour effectuer une rephotographie réussie par rapport 
à une image ancienne. La première d’entre elles est liée à la localisation du point de vue. 
Très souvent les lieux ne sont pas localisés sur les clichés anciens. La seule mention est 
souvent celle du nom de la commune et lorsque le photographe ne connaît pas le terrain, le 
repérage devient essentiel. Localiser une image ancienne par rapport aux paysages actuels 
demande une certaine pratique et un sens de l’observation. Coupler l’image ancienne avec 
un extrait de carte topographique actuelle et ancienne (cf chapitre livret de terrain) permet 
d’y voir un peu plus clair. La phase de repérage doit aussi être couplée avec une phase 
d’entretien avec les riverains et les habitants, qui connaissent mieux les lieux.  
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Figure 11 – Exemple d’identification d’une image ancienne et recherche de points de repères 
à Villeton (Lot-et-Garonne).  
 
Une fois le lieu identifié, le premier travail est de repérer sur la photographie ancienne des 
éléments du paysage qui sont toujours présents dans les paysages actuels (figure 11 et 12). Il 
peut s’agir de bâtiments, d’infrastructures, de murs ou autres c’est-à-dire d’éléments 
pérennes sur un pas de temps d’une centaine d’années. Ces points de repères doivent être 
annotés sur les images du livret terrain.  
 

 
Figure 12 – Exemple d’identification d’une image ancienne et recherche de points de repères 
au Mas d’Agenais (Lot-et-Garonne). 
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Parfois, l’identification du point de vue par rapport à l’image ancienne est simple, parfois elle 
est difficile. Dans ce cas-là, il est nécessaire de se faire aider par les personnes habitant le 
territoire. Il est aussi possible de faire des recoupements à partir de photographies 
anciennes. Certains points de vue peuvent être identifiés à partir d’autres images anciennes 
sur lequel subsiste des points de repères (figure 13). 
 
 
 

 
Figure 13 – Localisation d’une image ancienne par recoupement.  
 
 
 
 
 
 

2-2 Se repérer par rapport aux fiches signalétiques de l’observatoire des paysages de 
la Garonne.  

L’identification d’un point de vue ne pose pas de réels problèmes lorsque ce dernier est 
localisé par un point GPS (cf fiches signalétiques de l’observatoire des paysages de la 
Garonne). La réalisation des fiches signalétiques de l’observatoire servent, avant toute chose, 
à localiser les points de vue, de sorte que les rephotographes puissent aller vite dans la 
reprise de photographies sur les lieux (figure 14). 
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Figure 14 – Localiser le point de vue avec les fiches signalétiques de l’observatoire des 
paysages de la Garonne.  
 
Les fiches signalétiques de l’observatoire des paysages de la Garonne décrivent le nom de la 
commune concernée par le point de vue, le point GPS, une description du lieu de prise de 
vue, deux cartons de localisation du point de vue et son orientation (carte et image aérienne) 
et permettent d’avoir un visuel du paysage à rephotographier (figure 14).  
 
 
 

2-3 Le cadrage de la rephotographie 
Une fois, le point de vue identifié, la deuxième difficulté concerne la rephotographie et son 
cadrage.  
 
 
Deux techniques peuvent être utilisées : 

-La première consiste à utiliser les points de repères identifiés sur les images 
anciennes pour la localisation du point de vue, en ajoutant le repère de la limite 
entre le sol et le ciel. Une rephotographie réussie doit tenir compte de cette 
limite ciel/sol en intégrant au moins en plus deux points de repères dans le 
paysage (figure 15). 
 

Figure 15 – Rephotographier à l’aide de points de repères.  
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-La seconde consiste à utiliser une mire quadrillée à la fois sur les images 
anciennes et sur l’appareil photographique numérique. Certains appareils 
numériques possèdent cette option mire quadrillée. Cette seconde technique est 
à privilégier car elle permet de meilleurs résultats dans le cadrage de la 
rephotographie. 

 
Figure 16 – Rephotographier à l’aide d’une mire quadrillée.  
 
 
Il faut ajouter au cadrage, la profondeur de champ repérable sur les fiches signalétiques à 
travers la rubrique (longueur focale). Cette dernière est difficilement reproductible à 
l’identique, car les optiques des appareils anciens ne sont pas les mêmes que ceux des 
appareils actuels. Il faut donc essayer de se rapprocher le plus possible de la profondeur de 
champ de l’image ancienne en jouant sur le zoom. Au final de légers décalages peuvent 
apparaître, ce qui n’est pas préjudiciable à partir du moment où le cadrage général est 
respecté. 
 
D’autre part, chaque site de rephotographie doit faire l’objet de 3 à 4 clichés en prenant soin 
à chaque fois de mettre en place les réglages du cadrage et de la profondeur de champ. Cela 
permet d’éviter les erreurs et de faire un choix ensuite de la meilleure prise de vue sur ces 3/4 
clichés. 
 
La rephotographie s’effectue également à hauteur d’homme, ce qui évite l’utilisation d’un 
trépied parfois encombrant sur le terrain. 
 
 2-4 Recommandations pour la rephotographie 
Cela a été évoqué précédemment, il faut veiller à capter la vie et les hommes au travail afin 
d’en garder la trace. Il est également important de se caler dans la mesure du possible sur la 
même saison. L’impact de la végétation est important sur ce que l’on peut observer et donc 
sur l’évaluation de l’évolution des paysages. Sur certains sites, il peut être préconisé de 
prendre la photographie à différentes saisons (phénologie). Les conditions météorologiques 
peuvent aussi être importantes, notamment pour caractériser les conditions lumineuses de 
la photographie. Les conditions météorologiques sont notées sur les fiches signalétiques de 
l’observatoire des paysages de la Garonne (figure 16).  
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Figure 17 – Eléments à prendre en compte pour les conditions de luminosité des images à 
rephotographier.  
 
 

2-5 Mauvais et bons exemples de rephotographies 
La plupart des erreurs de rephotographies sont liés à des problèmes de cadrages et de 
mauvaise identification du point de vue. L’erreur la plus fréquente concerne la hauteur de la 
ligne d’horizon et la profondeur de champ. Pour vous aider à progresser dans la rigueur de la 
photographies, vous trouverez ci-dessous plusieurs exemples montrant les erreurs les plus 
fréquentes.  
 
  -Exemples de décalages de la ligne d’horizon.  

 
Figure 18 – Décalage mineur de la ligne d’horizon et des points de repère (Pont canal d’Agen, 
Lot-et-Garonne).  
 

 
Figure 19 – Décalage vers le haut (plus important) de la ligne d’horizon et décalage du point 
de repère (Meilhan-sur-Garonne, Lot-et-Garonne).  
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Figure 20 – Décalage vers le bas (important) de la ligne d’horizon et décalage du point de 
repère (Couthures-sur-Garonne, Lot-et-Garonne). 
 
 
 
 
Ces trois exemples montrent des décalages plus ou moins important de la ligne d’horizon soit 
vers le haut soit vers le bas. La rephotographie doit respecter au maximum la ligne d’horizon 
(limite entre le ciel et la terre) pour permettre une comparaison optimale des clichés entre 
eux.  
 
 
Ces trois exemples montrent aussi des décalages plus ou moins important des points de 
repères. L’utilisation de la mire quadrillée à la fois sur le livret terrain et sur l’appareil 
photographique doit pouvoir aider à minimiser ces erreurs. D’autre part, les images 
contenues dans le livret terrain doivent faire l’objet d’une analyse des points de repères et de 
la ligne d’horizon qu’il faut mentionner sur l’image d’une couleur spécifique afin d’aller plus 
vite sur le terrain.  
 
 
 
 
 
  -Mauvaise utilisation de la focale (zoom).  
 

 
Figure 21 – Focale trop éloignée (La Réole, Gironde). 
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Une focale trop éloignée ou trop rapprochée a comme conséquence d’agrandir ou de 
diminuer le paysage observable sur la photographie. Sur l’exemple ci-dessus, la ligne 
d’horizon connaît un léger décalage vers le bas mais les points de repères sont respectés. Par 
contre la focale n’est pas respectée par rapport à l’image d’origine et le clocher apparaît en 
plus petit sur l’image de 2012.  
 
 
 
 
  -Mauvaise saison pour la rephotographie.  
 

 
Figure 22 – Mauvaise saison (Barie, Gironde).  
 
 
 
 

 
Figure 23 – Mauvaise saison (La Réole, Gironde).  
Les deux couples photographiques ci-dessus respectent à peu de choses près à la fois la ligne 
d’horizon et les points de repères. Par contre, ils ont été pris à une saison différente puisque 
les deux images anciennes ont été prises en hiver (pas de feuilles sur les arbres) alors que les 
photos actuelles (2012) ont été prises en juin, juillet. Ce type de prise de rephotographie est 
à reprendre en hiver sauf si un travail spécifique sur la phénologie (alternance des saisons) 
est engagé.  
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  -Mauvaise identification du lieu de prise de vue.  
 
 

 
Figure 24 – Mauvaise identification du point de vue (Gourdan Polignan, Haute-Garonne).  
 
 
 
 
 

 
Figure 25 – Mauvaise idendification du point de vue (Agen, Lot-et-Garonne).  
 
Les deux exemples ci-dessus montrent une mauvaise identification du point de vue. Pour le 
premier, celui de Gourdan Polignan, le bâtiment identifié est le bon. Par contre, la 
rephotographie a été prise en regardant vers Montréjeau alors que la carte postale ancienne 
est prise de Montréjeau vers les Pyrénées. La personne qui a rephotographié la carte postale 
ancienne se trouve avec les Pyrénées dans le dos. Par conséquent, cette rephotographie est 
fausse d’autant plus que la ligne d’horizon n’est pas respectée.  
 
Pour le second exemple, l’erreur est plus subtile car la ligne d’horizon et le cadrage pourrait 
laisser penser que le lieu est le bon. La carte postale ancienne représente un pont sur la 
Masse alors que la rephotographie a été prise sur le pont canal d’Agen. Le bon point de vue 
n’est pas celui-là et il est situé à une centaine de mètres de ce couple.  
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  -Bon exemple.  
 
 

 
Figure 26 – Bonne rephotographie (Marmande, Lot-et-Garonne). 
 
 

 
Figure 27 – Bon calage de la ligne d’horizon et des points de repère (Ariège, réserve naturelle 
régionale Ariège-Garonne). 
 
 

 
Figure 28 - Bon calage de la ligne d’horizon et des points de repère (St Macaire, Gironde). 
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  -Bon ou mauvais ?  
 

 
Figure 29 – Rephotographie de la confluence entre l’Ariège et la Garonne (Portet-sur-
Garonne, Haute-Garonne).  
 
Ce couple photographique pourrait laisser penser à une bonne rephotographie. La ligne 
d’horizon est correcte même si elle connaît un léger décalage vers le bas. On trouve sur les 
deux photographies la confluence entre l’Ariège te la Garonne. A y regarder de plus près, le 
coteau au dernier plan peut servir de point de repère. On le retrouve sur les deux 
photographies. Par contre, on ne retrouve pas le point de repère lié à l’angle du mur.  
 
En fait, ce couple photographique n’est pas bon car il ne s’agit pas du même lieu. Le bon 
point de vue se situe plus d’une centaine de mètres en aval de l’endroit où la rephotographie 
a été prise. En soit, ici, les deux images représentent la confluence entre l’Ariège et la 
Garonne. Hors entre les deux dates, la confluence entre les deux cours d’eau s’est 
physiquement déplacée et prendre la confluence comme point de repère est une erreur. Le 
bon point de repère correspond au mur en angle.  
 

 
Figure 30 – Rephotographie de la confluence entre l’Ariège et la Garonne (Portet-sur-
Garonne, Haute-Garonne). Bonne rephotographie.  
 
Entre les deux images, le paysage a connu une forte modification et le seul point de repère 
est l’angle du mur alors que le couple précédent pouvait laisser croire à une identification du 
point de vue correcte. Ce n’est pas le cas, le bon point de vue correspond au couple ci-dessus 
qui respecte la ligne d’horizon et le cadrage.  
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Figure 31 - Rephotographie à St Pardoux-du-Breuil (Lot-et-Garonne).  
 
L’évolution paysagère entre ces deux photographies pourrait laisser penser qu’il ne s’agit pas 
du même lieu. Pourtant, il s’agit bien du même lieu sur lequel tous les points de repères 
initiaux ont été supprimés : passage d’une prairie à une parcelle de maïs. D’autre part, la 
rephotographie récente est mal réalisée et la ligne d’horizon n’est pas respectée. Par 
conséquent, ce couple photographique représente un bon lieu mais une mauvaise 
rephotographie.  
 
 

 
Figure 32 – Rephotographie au Mas d’Agenais (Lot-et-Garonne) 
 
Cet exemple de rephotographie est bon avec la ligne d’horizon et le point de repère (piliers 
du pont) respectés. Une petite erreur néanmoins est à soulever : le toit de la maison en bas à 
droite n’apparaît plus (second point de repère) et la photographie est légèrement décalée sur 
la gauche.  
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Conclusion 
Beaucoup d’erreurs de rephotographies par rapport à des images anciennes sont liées à la 
difficulté d’accès au point de vue, par enfrichement, fermeture végétale des berges. Dans ce 
cas-là, plutôt que d’éliminer le point de vue, l’idée est de proposer un nouveau cadrage afin 
de conserver l’archive de l’évolution et de la fermeture des paysages. Les campagnes de 
rephotographies ultérieures doivent alors se caler sur l’image récente et le nouveau point de 
vue (nouveau cadrage).   
 
D’autres erreurs fréquentes sont liées au décalage de la ligne d’horizon et des points de 
repères. L’exercice de la rephotographie n’est pas un exercice compliqué mais il nécessite une 
rigueur lors de la prise de vue. L’image initiale qui sert de base à la rephotographie doit faire 
l’objet d’une analyse de la ligne d’horizon et des points de repères identifiés sur le livret 
terrain. Les points de repères sont ceux encore présents sur le terrain et un aller-retour visuel 
entre la photographie sur le livret et le paysage observé sur le terrain est un préalable avant 
toute rephotographie.  
 
La rephotographie doit faire l’objet d’une démarche rigoureuse, à la fois dans l’identification 
du point de vue et dans le cadrage. Une fois arrivé sur les lieux de prise de vue, la démarche 
méthodologique de la rephotographie doit passer par plusieurs étapes :  

1-Identifier le point de vue et son orientation (point GPS, cartes de 
localisation, image de référence).  
 
2-Une fois le point de vue identifié : faire des allers-retours entre l’image du 
livret terrain et celle de visu. La confrontation entre les deux permet 
d’identifier le cadre de l’image, la ligne d’horizon et les points de repères.  
 
3-Positionner son appareil photographique face au paysage à rephotographier 
en utilisant soit la mire quadrillée, soit en positionnant à l’intérieur du cadre 
de l’appareil photographique la ligne d’horizon et les points de repères.  
 
4-Refaire la même démarche de rephotographie 3 ou 4 fois avec la même 
rigueur de manière à choisir le meilleur résultat.  
 
5-Prendre soin dans chaque rephotographie à enregistrer les activités 
humaines.  
 
6-Prendre une photographie du point de vue et du paysage hors du cadre de la 
rephotographie (à droite, à gauche et derrière).  
 
7-Se déplacer au point de vue suivant.  
 
8-De retour chez soi : choisir les meilleures rephotographies et les intégrer 
dans la suite des photographies précédentes en mentionnant la date et le nom 
de l’auteur (format word, excel, powerpoint).  

 
Cependant, malgré toutes les précautions prises, certaines rephotographies ne possèdent 
pas un cadrage à l’identique. Le parti pris dans l’observatoire des paysages de la Garonne est 
de conserver les clichés malgré leurs imperfections.  
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Introduction 
La démarche d’observatoire photographique des paysages consiste à partir d’un point de 
vue à reprendre une photographie selon le même cadrage par rapport à l’image qui sert de 
référence selon différentes temporalités. L’idée est donc de suivre l’évolution du paysage 
dans le temps à travers la photographie. Par conséquent, comprendre l’évolution d’un 
paysage à partir d’une série d’images revient à savoir lire et comprendre une photographie.  
 
L’objectif de cette seconde partie est de décrire des éléments méthodologiques pour lire et 
comprendre les paysages à partir d’une série d’images. Dans un premier temps, l’analyse des 
changements paysagers dans une série de photographies revient à jouer au jeu des sept 
erreurs en repérant ce qui change et ce qui ne change pas, d’une photographie à l’autre. Cet 
aspect ludique est celui que les observateurs apprécient le plus dans la démarche 
d’observatoire des paysages. On retrouve ce jeu des sept erreurs dans les différentes 
expositions photographiques des observatoires, là où les visiteurs font des allers-retours 
permanents entre les différentes images d’un même lieu.  
 
Au-delà de cet aspect ludique qui constitue la première méthode, il est possible de proposer 
d’autres éléments de méthode pour structurer la démarche et lire le changement sur les 
images. Il est possible d’utiliser deux autres méthodes, l’une plus complexe et rigoureuse 
que l’autre. Après le jeu des sept erreurs, la deuxième concerne l’observation du 
changement à travers le repérage d’une stabilité ou d’un changement entre plusieurs 
images. La troisième s’intéresse à la structuration de l’observation par l’élaboration d’une 
grille de lecture qui permet de ne rien oublier dans le paysage étudié.  
 
 
 
1- Quelle préférence pour lire une image ?  
Pour lire une image, il existe trois possibilités : par problématique, par plans et par unités 
(figure 33).  
 
La première, l’analyse par problématique, s’intéresse aux enjeux d’observation qui ont été 
définis dans le cadre de l’observatoire des paysages de la Garonne. La liste des thèmes se 
retrouve dans le rapport « Eléments de méthodologie pour construire un observatoire des 
paysages de la Garonne » (Ph Valette, 2014, pp 27-32). Il s’agit donc à travers le regard porté 
dans l’analyse de l’évolution de se focaliser uniquement sur les enjeux où les thèmes 
d’observation (ou problématique) définis précédemment. Ces problématiques sont 
extrêmement diversifiées et concernent par exemple l’urbanisation, la place de la publicité, 
la fermeture des paysages, la place des voies de communication, l’impact de l’agriculture,… 
Lire une image par problématique identifiée permet de se focaliser sur un seul thème et de 
comparer les points de vue entre eux afin de dégager des tendances d’évolution.  
 
L’analyse par plans consiste à découper l’image en différentes parties qui correspondent aux 
différents plans (1er plan, 2ème plan, arrière-plan). Chaque plan identifié fait ensuite l’objet 
d’une analyse de ce qui a changé ou non. L’analyse par plans a le mérite de se focaliser sur 
certaines parties du territoire et permet de lire l’image de façon globale et précise en 
fonction de toutes les thématiques et problématiques.  
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Figure 33 – Structurer l’observation des images : faire un choix.  
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L’analyse par unités paysagères ressemble à la lecture par plans car elle se focalise sur 
certaines parties du territoire. Cependant, elle demande d’abord un travail de découpage 
des photographies par unités paysagères ou grands ensembles paysagers. Une fois ces unités 
définies, le travail d’analyse de l’évolution se fait successivement d’une unité à l’autre. 
Travailler à l’échelle des unités paysagères permet ensuite, en comparant les points de vue 
entre eux, d’avoir une vision globale de l’évolution des paysages par unités paysagère ou 
grand ensembles paysagers.  
 
Chacune de ces trois façons de lire une image est correcte et il n’existe pas de 
hiérarchisation entre elles. Chacune possède des objectifs variés, mais il faut bien faire un 
choix ! La lecture par plans semble être celle où la plupart des personnes sont à l’aise, mais il 
ne faut pas négliger les deux autres en fonction des objectifs initiaux. Enfin, pour terminer, la 
lecture d’une image doit se prémunir de l’effet de masse. Une photographie ne montre pas 
tout et certaines parties du paysage sont cachées par différentes masses dans le paysage : 
un relief, des bâtiments, la végétation,… Cet aspect doit être présent à l’esprit avant toute 
analyse d’une image. Avant l’analyse détaillée de l’image, la première question à se poser 
est : qu’est-ce-que je ne vois pas ? Quelles sont les parties du paysage que je ne vois pas à 
partir du point de vue d’observation ?  
 
 
 
 
 
 
2-Le jeu des sept erreurs. 
Le jeu des sept erreurs revient à analyser ce qui change ou pas entre deux photographies. Il 
faut donc faire un aller-retour entre les images et noter les modifications. Cette façon de lire 
une évolution entre deux images va de soi et il est possible de le faire en fonction des 
problématiques, plans et unités paysagères. Tout travail d’analyse de l’évolution commence 
par le jeu des sept erreurs, jeu qu’il faut ensuite consolider par une grille de lecture (point 3 
– observer le changement).  
 
 
 
 
 
 2-1 Un jeu des sept-erreurs rapide 
Très souvent, l’analyse de l’évolution du paysage par le jeu des sept erreurs est très rapide et 
elle s’attache aux signes immédiatement visibles. Il s’agit de faire un aller-retour entre les 
différentes images et de noter les différences qui apparaissent entre les deux dates. Ce jeu 
est très ludique et beaucoup de personnes trouvent un réel intérêt à ce jeu. C’est également 
un jeu très didactique pour comprendre l’évolution.  
 
Voici ci-après deux exemples de couples photographiques pris dans le cadre des travaux de 
l’observatoire des paysages de la Garonne : un exemple à Bègles en Gironde et un exemple à 
Mauvers dans le Tarn-et-Garonne.  
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Exercice 

 

Couple A 

 

 

Notez les différences que vous pouvez observer sur ce couple de photographies entre le début du XXe 

siècle et aujourd’hui.  

 

 

 

 

 

 

 

 

Couple B 

 

Notez les différences que vous pouvez observer sur ce couple de photographies entre le début du XXe 

siècle et aujourd’hui.  

 

 

 

 

Figure 34 – Couples photographiques de Bègles et Mauvers  
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Correction 
 

Couple A 

 
 
 

  
Couple B 

 
 
Figure 35 – Evolution des paysages à Bègles et Mauvers entre 1910 et 2018.  
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 2-2 Le jeu des sept-erreurs en détail 
 
A condition de passer plus de temps dans le jeu des sept erreurs, le résultat de l’analyse peut 
être très détaillé. Un exemple à travailler ci-dessous. 
 
Exercice 

 

 

Figure 36a – Evolution des paysages à Portet-sur-Garonne entre 1910 et 2011.  
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Correction 

 
Figure 36b – Résultats du jeu des sept erreurs à Portet-sur-Garonne entre 1910 et 2011.  



 

32 
 

 

 
 
Le jeu des sept erreurs est celui qui connaît le plus d’engouements auprès des personnes qui 
s’intéressent aux observatoires des paysages. Cette manière de lire les paysages peut être 
plus ou moins détaillée et offre des résultats intéressants à condition d’y consacrer du 
temps. Plus de 5 minutes sont nécessaire à l’analyse dernier couple photographique de 
Portet-sur-Garonne. Il est possible d’aller un peu plus loin que ce simple jeu des sept erreurs 
à travers l’observation du changement entre plusieurs photographies.  
 
 
 
3- Observer le changement entre deux photographies  
Le jeu des sept erreurs consiste à répondre aux questions : qu’est ce qui a changé ? Qu’est ce 
qui n’a pas changé ? Dans le cadre de l’analyse d’un changement entre deux photographies, 
l’analyse doit être un peu plus poussée.  
 
Deux couples de mots ambivalents permettent de détailler un peu plus cette évolution : 
disparition Vs apparition et régression Vs progression. S’agit-il d’une disparition ou d’une 
apparition entre les deux images ? Par exemple, la destruction d’une maison est une 
disparition alors qu’une construction est une apparition. S’agit-il d’une régression ou d’une 
progression ? Par exemple, la friche est le signe d’une progression de la végétation et d’une 
régression de l’espace cultivé. Pour chacun de ces changements : apparition, destruction, 
régression, progression, il est possible d’évaluer l’intensité du changement en spécifiant si ce 
changement est léger, modéré ou fort. Dans le cadre d’un fort changement, nous observons 
une métamorphose du paysage.  
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Figure 37 – Observer le changement entre deux photographies.  
 
 
  3-1 Disparition (D) Vs apparition (A) et régression (R) Vs progression (P). 
Il est possible de prendre plusieurs exemples en ce qui concerne les réflexions autour des 
termes disparition (D) Vs apparition (A) et régression (R) Vs progression (P). Ce travail 
d’analyse correspond à peu de choses près à celui du jeu des sept erreurs en intégrant une 
évaluation de l’intensité du changement (+, ++ , +++). 
 
Sur l’exemple de Marmande, la disparition de la grue est le témoignage de l’arrêt de 
l’activité d’extractions de granulats en lit mineur. Entre les deux photographies, la végétation 
riveraine apparaît avec plus de force de sorte qu’elle est en progression. Ces deux éléments 
témoignent de berges abandonnées où la végétation reprend ses droits. Cette progression 
engendre la régression de la lisibilité des paysages riverains.  
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Sur l’exemple de Rions, l’usage de la navigation disparaît et le bras secondaire de la Garonne 
s’est peu à peu comblé ou colmaté (Apparition). La végétation riveraine s’est 
considérablement épaissie (Progression) de sorte que les paysages ne sont plus visible 
(Régression).  
 
Sur l’exemple de St Pardoux du Breuil, l’activité de l’élevage disparaît entre les deux dates 
(Disparition). Cette disparition se traduit par un enfrichement (Apparition). De cette 
manière, les surfaces pâturées sont en régression alors que les friches progressent.  
 

 
Figure 38 – Exemples de Disparition Vs Apparition, Régression Vs Progression pris dans les 
travaux de l’observatoire des paysages de la Garonne (exemples pris dans : 
http://opgaronne.univ-tlse2.fr/). 
 
 
  3-2 Variations temporaires. 
Il existe, également, entre deux photographies des changements que l’on peut qualifier de 
temporaires. Il s’agit ici de changements liés à l’alternance des saisons (phénologie) ou pour 
ce qui concerne l’activité agricole, l’alternance de pratiques culturales sur une même surface 
de parcelles. Ces éléments sont liés à des variations temporaires qui ne changent pas la 
structure du paysage. A partir du moment, ou la parcelle en question change de taille 

http://opgaronne.univ-tlse2.fr/
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(agrandissement ou réduction), il ne s’agit plus d’une variation temporaire mais d’une 
régression ou d’une progression.  
 

 
Figure 39 – Exemple d’une Variation temporaire dans un paysage (exemples pris dans : 
http://opgaronne.univ-tlse2.fr/). 
 
L’exemple de la variation temporaire d’un paysage (figure 39) est lié à la mise en place d’une 
œuvre d’art de land art en 1996 à Clermont le Fort. L’artiste a créé un damier de parcelles de 
céréales. Le paysage connaît assez peu d’évolutions si ce n’est sur la grande parcelle où a été 
mise en place l’œuvre d’art.  
 
 
 

3-3 Stabilité /maintien, signaux forts/signaux faibles / signes révélateurs d’une 
évolution.  

Un regard attentif doit aussi être porté sur les signaux faibles et les signaux forts. Les signaux 
faibles ne sont pas immédiatement visibles dans la photographie. Ils sont identifiables sur le 
terrain lors des campagnes de rephotographies ou lors de discussions avec les riverains. Les 
signaux faibles, ce sont des parties de paysages dont on sait qu’ils vont connaître dans le 
futur des valorisations (projet d’aménagements) ou des dégradations (extraction de 
granulats). Les discussions en cours sur la mise en place d’une Ligne Grande Vitesse (LGV) 
dans la vallée de la Garonne pour relier Toulouse à Paris est actuellement un signal faible. 
Pourtant, si sa mise en place se confirme, l’impact paysager sera grand.  
 
A l’inverse, il existe des signaux forts qui sont immédiatement visibles d’une image à l’autre. 
Ils permettent de qualifier les modifications et les changements. Parmi eux, il est possible de 
citer : l’enfrichement, les destructions d’habitats (ruines), la périurbanisation, la valorisation 
patrimoniale,… Ces signaux forts doivent être identifiés pour chaque sites-atelier.  
 
Il existe aussi d’une photographie à l’autre des éléments qui sont stables et se maintiennent. 
Ils révèlent une stabilité du paysage. Il ne faut pas oublier de réfléchir aux éléments qui ne 
changent pas (stabilité, maintien) en appréciant les raisons de cette permanence. Dans les 
exemples pris dans la figure 40, la stabilité paysagère nous est révélée par le maintien ou la 
stabilité de l’église, du cimetière et de la maison en face au niveau du village de Casseuil. Si 

http://opgaronne.univ-tlse2.fr/
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les bâtiments sont stables, tout le reste change et la vigne est en régression et le cyprès du 
cimetière a disparu.  
 
 

 
Figure 40 - Exemple d’une Stabilité, et signes visibles dans un paysage (exemples pris dans : 
http://opgaronne.univ-tlse2.fr/). 
 
 
 
La figure 40 montre également le signal fort ou les signes révélateurs dans un paysage à 
travers l’enfrichement et la fermeture visuelle à Casseuil, éléments que l’on retrouve aussi 
au premier plan du couple de Toulouse. Sur ce dernier, le signe révélateur est celui du 
dernier plan lié à l’urbanisation forte de la ville entre les deux dates.  
 
 
  
 
 

http://opgaronne.univ-tlse2.fr/
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Exemple d’utilisation de cette méthode (Meilhan-sur-Garonne) 

 
Figure 41 – Observer le changement à Meilhan-sur-Garonne.  
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 Légende 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
4- Structurer l’observation du changement grâce à une grille de lecture.  
 
La grille de lecture est une autre manière d’analyser l’évolution des paysages (figure 42). Elle 
revient à identifier différentes thématiques à l’intérieur des paysages fluviaux et de les 
analyser une à une en fonction des images à disposition. La grille de lecture permet de ne 
pas oublier un élément ou une composante du paysage. Chaque thématique est interprétée 
en fonction soit d’une structuration en plan, soit d’une structuration en unités paysagères. 
L’analyse de l’observation du changement s’opère ensuite selon la méthode d’observation 
du changement (figure 37) en identifiant les variations temporaires, les apparitions, 
disparitions, régressions, progressions, stabilités, maintiens, signaux forts, signaux faibles et 
signes révélateurs d’un changement.  
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Figure 42 - Structurer l’observation. Exemple à travers le point de vue de Meilhan-sur-
Garonne (Lot-et-Garonne). (source : Ph Valette, 2019).  
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Pour les paysages fluviaux, plusieurs catégories composent la grille de lecture :  
 

- Le fleuve (lit mineur),  
 
- la végétation, les boisements, la ripisylve, les peupleraies,  
 
- les milieux naturels,  
 
- l’agriculture,  
 
- l’urbanisme, les villes et villages,  
 
- l’industrie, l’extraction de granulats,  
 
- les commerces et services,  
 
- les infrastructures, les voies de communications,  
 
- les aménagements de protection, de valorisation,  
 
- les loisirs,  
 
- l’habitat,  
 
- les vestiges et les traces anciennes.  

 
 
D’autre part, la grille de lecture permet d’analyser l’évolution de l’ensemble des éléments 
qui composent un paysage entre deux images. Elle fait l’objet d’un tableau qui est rempli en 
fonction des évolutions observées entre deux états photographiques qui correspondant à 
deux dates. Si la série temporelle est composée de 3 photographies, deux analyses doivent 
être menées, entre les photographies 1 et 2, puis entre les photographies 2 et 3. Ce type 
d’approche est beaucoup moins ludique que le jeu des sept erreurs et demande beaucoup 
plus de temps pour analyser les clichés. Son avantage est de ne rien oublier et d’être 
rigoureuse.  
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 Exemple : 

 
Figure 43 – Analyser le changement à l’aide d’une grille de lecture. Exemple de Toulouse 
entre 1910 et 2011 
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 Légende 
 

 

 
Cette synthèse de l’évolution entre deux ou plusieurs images correspond au texte qui doit, 
au final, intégrer les fiches signalétiques de l’observatoire des paysages de la Garonne sous 
l’intitulé : Commentaire. 
 
 
 
5- La nécessité d’une synthèse (figure 44). 
 
Une fois l’analyse des séries photographiques réalisée d’une manière ou d’une autre (jeu des 
sept erreurs, observer le changement, grille de lecture) l’ensemble des réflexions doit être 
répertorié dans un tableau de type excel ou dans un document de type word. Ces analyses 
se font pour chacun des sites identifiés de l’observatoire des paysages de la Garonne. Tous 
les éléments recueillis par l’une ou l’autre des méthodes de l’analyse de l’évolution 
permettent ensuite de faire une synthèse sous la forme d’une fiche par site constituée de 
séries photographiques (2 images, 3 images, …).  
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Cette fiche de synthèse peut s’organiser de différentes manières et doit regrouper 
l’ensemble des informations contenues dans les séries de photographies. Il est possible de 
proposer un modèle composé de quatre rubriques à renseigner par des éléments textuels et 
iconographiques.  
 
 
Parmi elles, la première rubrique correspond à l’identification du paysage étudié à travers :  

- les coordonnées Gps du point de vue,  
- le n° de fiche signalétique et son titre,  
- les thèmes d’observation,  
- les caractéristiques de la série photographique avec le nombre 
d’images anciennes et le l’utilisation de documents anciens ou non.  
 

Cette première rubrique doit être réalisée par la structure porteuse à partir des informations 
contenues dans chacune des fiches signalétiques de chaque point de vue identifié pour les 
rephotographies. Dans cette rubrique se trouve  la série des images à partir du point de vue 
identifié. Par exemple, dans le cas de la série d’images liée au site de Meilhan, elle est 
composée de 7 images et 2 extraits de cartes anciennes (figure 44). La rubrique 
iconographique de la fiche de synthèse reprend quatre images : 1945, 2000, 2003 et 2012 
(figure 44). 
 
 
La deuxième rubrique est divisée en deux parties et elle est réalisée par la structure 
porteuse. Il s’agit de décrire les caractéristiques dominantes du paysage à travers une rapide 
description textuelle, à partir de la série d’images à disposition. La seconde rubrique traite 
des pressions visibles dans l’évolution c’est-à-dire les grandes pressions que le paysage a 
subi à travers le temps. Cette description textuelle est réalisée en lien avec les grands enjeux 
d’observation identifiés dans les fiches signalétiques de l’observatoire.  
 
 
La troisième rubrique est une description textuelle des grandes évolutions constatées entre 
toutes les images qui composent la série photographique. Il s’agit d’écrire une synthèse en 
quelques lignes à partir de tous les éléments identifiés lors de l’analyse (jeu des sept erreurs, 
grilles de lecture,…). La personne en charge de ce travail de synthèse n’est pas forcément la 
structure porteuse et peut être celle qui est chargée des rephotographies sur le terrain. Les 
missions de rephotographies sur le terrain permettent de percevoir des éléments 
d’évolution qui peuvent ensuite alimenter la synthèse.  
 
 
La dernière rubrique s’intéresse aux objectifs de valorisation. Face aux pressions, le paysage 
analysé peut-être valorisé et il s’agit de décrire les grandes lignes de cette valorisation pour 
les années futures. Ce travail est une prise de recul par rapport aux évolutions constatées et 
doit être réalisé par la structure porteuse.  
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Figure 44 – Exemple de fiche de synthèse d’observation des paysages de la Garonne : 
exemple de Meilhan-sur-Garonne (source : Ph Valette, 2020) 
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Introduction 
La démarche d’observatoire photographique impose un suivi et la prise de photographies à 
intervalles réguliers sur des sites identifiés en fonction d’enjeux d’observation. Ce travail de 
rephotographie (partie 1) se traduit par une accumulation de photographies par points de 
vue identifiés, photographies qui enregistrent un certain nombre d’informations qu’il faut 
décrypter (partie 2). Une fois les clichés accumulés et analysés, il est possible de réfléchir à la 
façon de valoriser le travail de rephotographie et d’analyse (partie 3).  
 
Cette troisième partie a pour objectif de dresser un inventaire, non exhaustif, d’actions de 
valorisation à partir des travaux d’observatoire des paysages. Comment transmettre le 
message de l’évolution des paysages ? Comment faire pour que les habitants prennent 
conscience des modifications paysagères ? Quel public viser ? Comment impulser des prises 
de décisions pour orienter l’évolution des paysages ? Quel support choisir pour transmettre 
l’information recueillie ? Autant de questions auxquelles différentes actions de valorisation 
peuvent apporter des réponses.  
 
Il existe de multiples manières de valoriser les travaux d’un observatoire des paysages qui 
font appel à l’animation, à l’utilisation de l’outil internet, la publication « classique », la 
valorisation dans la presse ou scientifique. Chacune de ces différentes façons de valoriser 
peuvent s’additionner les unes aux autres. Une réflexion sur la façon de valoriser les travaux 
d’observatoire doit s’amorcer en lien avec les objectifs initiaux définis par l’observatoire 
toute en définissant le public visé (enfants, élus, ensemble de la population,…).  
 
 
1- Valoriser l’observatoire par des actions d’animation 
Les actions d’animation d’un territoire à partir des travaux d’un observatoire des paysages 
sont celles qui sont le plus fréquemment utilisées et elles sont très diversifiées : expositions, 
conférences, rencontres, concours,…  
 

1-1 Les expositions 
Les expositions permettent de montrer, de mettre en vue des travaux pour un public non 
averti. Dans le cadre d’un observatoire des paysages, l’objectif de l’exposition est donc 
d’expliquer, de développer et de faire connaître les évolutions paysagères d’un territoire. La 
plupart du temps, les expositions sont temporaires et se déroulent sur une période de temps 
déterminée. Cependant, les expositions peuvent également être permanentes, sans limite 
de temps, et dans un lieu fixe. D’autres expositions sont itinérantes sur une période de 
temps déterminée et dans différents lieux.  
 
Les expositions peuvent montrer des couples de photographies à différentes dates mais 
aussi des photographies actuelles (archives de demain). Les explications sur l’évolution sont 
parfois succinctes et le visiteur doit s’approprier par la vision l’évolution du paysage. Parfois, 
des sons où des paroles d’habitants sont associées au dispositif. Les supports sont 
diversifiés : grilles, panneaux, pupitres,… Il existe beaucoup d’exemples d’expositions 
relatives aux travaux d’observatoire des paysages. Elles peuvent prendre plusieurs formes et 
utiliser différents outils. Afin de toucher le plus grand nombre de public, mettre en place une 
exposition itinérante paraît être une bonne option car elle est reproductible en différents 
endroits. Vous trouverez ci-dessous des exemples d’expositions.  
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Exposition temporaire Observatoire photographique des paysages de l’Hérault. 2012. 
 

 
 
 
Expositions en 2001 composée de 22 panneaux PVC rigides 120 x 80 cm. 
Exposition en 2013 composée de 27 panneaux autoportants 87x220cm. Cette exposition a 
été réalisée à l’occasion des 20 ans (1992-2012) de la première campagne des photographies 
de Raymond Depardon. Aujourd’hui, il existe le site Internet de l’observatoire où l’on peut 
consulter les photographies d’un même site à des dates différentes. 
 
 
 
http://mne-rene30.org/expositions-environnement/lobservatoire-photographique-du-paysageherault.html 
 
https://www.caue34.fr/productions-caue/raymond-depardon-et-le-caue-34-regards-sur-lherault/ 
 
https://www.caue34.fr/actus/chronique-40-ans-9-lobservatoire-photographique-national-du-paysage/ 
 

 

 

http://mne-rene30.org/expositions-environnement/lobservatoire-photographique-du-paysageherault.html
https://www.caue34.fr/productions-caue/raymond-depardon-et-le-caue-34-regards-sur-lherault/
https://www.caue34.fr/actus/chronique-40-ans-9-lobservatoire-photographique-national-du-paysage/
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Exposition temporaire « Tous azimuts », Observatoire photographique des paysages du 
Golfe du Morbihan (Parc Naturel régional). 2014. 
 

 
 
 
 
Comment appréhender les transformations du territoire, révélées par le paysage ? Telle est la 
question posée par le parc naturel régional du Golfe du Morbihan.  
 
Les paysages du Golfe, qu’ils soient ordinaires ou extraordinaires, évoluent sans que les habitants le 
perçoivent forcément. Le parc naturel régional a mis en place un observatoire photographique des 
paysages en 2004 pour suivre les transformations du cadre de vie et du travail au quotidien.  
 
Pour célébrer les 10 ans de mise en place de l’observatoire, en 2014, le PNR partage grâce à une 
exposition avec tous les publics, sous différentes formes, les séries photographiques et les 
expérimentations qu’il a menées sur l’évolution des paysages. La collection comprend 60 points de 
vue et l’exposition est l’occasion de : 
- rephotographier un point de vue toutes les heures, tous les ans, tous les 10 ans, tous les 50 ans, 100    
  ans,  
- suivre la course d’une marée, observer les fonds marins,  
- témoigner des pratiques et des usages rythmant le territoire,  
- donner la parole aux habitants, aux scolaires, aux élus, 
- mettre en réseau toutes ces initiatives. 
 

 
 
 
http://www.parc-golfe-morbihan.bzh/ 
 
https://www.ouest-france.fr/bretagne/sarzeau-56370/tous-azimuts-une-exposition-10-ans-plus-tard-3028321 
 
https://popp.applis-bretagne.fr/sites/default/files/Fiche_H3.pdf 
 
 

 

 

http://now-events.net/fr/page/3542939
http://now-events.net/fr/page/3542939
http://now-events.net/fr/page/3542939
http://www.parc-golfe-morbihan.bzh/
https://www.ouest-france.fr/bretagne/sarzeau-56370/tous-azimuts-une-exposition-10-ans-plus-tard-3028321
https://popp.applis-bretagne.fr/sites/default/files/Fiche_H3.pdf
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Exposition temporaire “Créateur de paysages : un métier, des hommes, des réalisations”, 
Direction régionale des affaires culturelles de Normandie et le Conseil départemental de 
l’Orne. 2013.  

 
 
Le CAUE de l’Orne a mis en place un observatoire photographique du paysage, lié à l’arrivée 
de l’Autoroute A 28 dans le département (2002-2005). L’objectif de l’observatoire, au-delà 
de la constitution d’un fond photographique, est de permettre de créer un outil 
pédagogique support d’un débat sur le paysage. 

Le fond photographique, consultable aux Archives départementales de l’Orne, comprend 
211 vues initiales et 69 reconductions.  

En 2013, une exposition temporaire est présentée dans le cadre de la manifestation 
« créateur de paysage : un métier, des hommes, des réalisations » qui permet de confronter 
et de comparer les images sur un même lieu.  

 
https://www.caue61.fr/paysages/paysages-patrimoines-identites-des-territoires/lobservatoire-
photographique-sur-levolution-des-paysages-autour-du-passage-de-lautoroute-a28-dans-le-departement-de-
lorne/ 
 
 

 

https://www.caue61.fr/paysages/paysages-patrimoines-identites-des-territoires/lobservatoire-photographique-sur-levolution-des-paysages-autour-du-passage-de-lautoroute-a28-dans-le-departement-de-lorne/
https://www.caue61.fr/paysages/paysages-patrimoines-identites-des-territoires/lobservatoire-photographique-sur-levolution-des-paysages-autour-du-passage-de-lautoroute-a28-dans-le-departement-de-lorne/
https://www.caue61.fr/paysages/paysages-patrimoines-identites-des-territoires/lobservatoire-photographique-sur-levolution-des-paysages-autour-du-passage-de-lautoroute-a28-dans-le-departement-de-lorne/


 

50 
 

Exposition temporaire « Observatoire photographique » de La Réunion, DEAL Réunion 
(Direction de l’Environnement de l’Aménagement et du Logement) et CAUE (Conseil 
d’Architecture, d’Urbanisme et d’Environnement). 2013. 
 

 
 
«Observatoire photographique des paysages » est le titre d’une exposition sur les paysages 
de La réunion. À travers les photographies noir et blanc de François-Louis Athénas, chacun 
peut réfléchir sur le paysage et son évolution, sa résonance affective et culturelle. Elle donne 
à voir comment l’activité humaine modèle le paysage, comment cohabitent tradition et 
modernité. L’exposition montre aussi la banalisation des paysages et l’apparition de points 
noirs (panneaux publicitaires,…).  
 
La scénographie de l’exposition est conçue comme un parcours à la fois à l’intérieur et 
ouverte sur l’extérieur. Un marquage au sol permet le rappel de ce parcours où les supports 
de clichés sont éclairés en fin de journée. Elle se poursuit dans l’entrée du bâtiment avec une 
ambiance de laboratoire photographique, et s’achève dans la salle d’exposition avec des 
panneaux et pupitres disposés au centre de la salle contenant des photographies 
reproduites spécialement sur support contrecollés. Description technique : 15 panneaux 
bâches h220x100cm, cartes postales, pieds flexibles. 
 
http://www.martinique.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/observatoire_Reunion_cle7ef16e.pdf 
 
http://www.reunion.developpement-durable.gouv.fr/observatoire-photographique-des-paysages-de-la-
a649.html 
 

 

http://www.martinique.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/observatoire_Reunion_cle7ef16e.pdf
http://www.reunion.developpement-durable.gouv.fr/observatoire-photographique-des-paysages-de-la-a649.html
http://www.reunion.developpement-durable.gouv.fr/observatoire-photographique-des-paysages-de-la-a649.html
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Exposition temporaire « Paysages en mouvement », Parc Naturel Régional des Landes de 
Gascogne. 2018.  
 

 
L’exposition «Paysages en mouvement », de l’Observatoire photographique du Parc naturel 
régional des Landes de Gascogne a été présentée au Pavillon de l’écomusée de Marquèze en 
2018. Elle regroupe 140 images réalisées par le photographe Guillaume Bonnel à trois 
années d’intervalle, en 2014 et 2017.  

L’exposition est accompagnée d’une mise en scène sonore des paysages et des voix de celles 
et ceux qui vivent et font ce territoire au quotidien. Sur un espace de 220m2, le parcours 
s’organise autour d’un axe majeur représentant une «route», à partir de laquelle les 5 
thèmes se déploient. Cette route permet de pénétrer progressivement dans l’exposition 
(après un petit sas introductif) et dans les paysages, avec au départ du parcours des images 
de défilement à grande vitesse (vidéo), comme si le visiteur regardait à travers la fenêtre 
d’une voiture, puis des images plus lentes (vidéo), à l’instar du photographe se déplaçant à 
vélo, et enfin à pied (vidéo), rythme et temps nécessaires à l’observation fine des paysages. 
Cette route dessert les 5 espaces thématiques. L’accès à chacun de ces espaces se fait par un 
petit « sas », car le souhait est d’être dans le dévoilement du paysage, et non pas dans un 
accès direct depuis la route principale. Le paysage n’est pas donné d’emblée au visiteur, il 
faut pour cela qu’il décide de s’arrêter, de prendre les chemins de traverse, de le regarder 
autrement. L’idée du dévoilement peut se traduire par des voiles ou toiles imprimés que le 
visiteur doit traverser, ou par tout autre dispositif traduisant le dévoilement. 

 
https://www.marqueze.fr/le-blog/55-nouvelle-exposition-temporaire-a-l-ecomusee.html 
 

 

https://www.marqueze.fr/le-blog/55-nouvelle-exposition-temporaire-a-l-ecomusee.html


 

52 
 

Exposition itinérante « Miroirs du temps », Observatoire photographique des paysages du 
parc national de la Vanoise. 2009-2019. 
 

 
L’exposition présente 50 couples de photographies «avant/aujourd’hui» de paysages de la 
Vanoise, réalisées sur les 29 communes (aire du Parc national de la Vanoise). L’exposition 
questionne la notion de paysage ainsi que l’impact des facteurs à la fois naturels et culturels 
sur le territoire de la Vanoise. Elle invite à s’interroger, entre autres, sur des phénomènes 
tels que la recolonisation forestière, la pression foncière, le changement climatique ou 
encore l’évolution du pastoralisme. Cette exposition a été réalisée en deux exemplaires et 
est empruntable auprès du CAUE 73 et du Parc National de la Vanoise. 
http://www.vanoise-parcnational.fr/fr/des-actions/gerer-et-proteger-les-patrimoines/lobservatoire-
photographique-des-paysages 
https://www.chambery.fr/cms_viewFile.php?idtf=3059&path=journal-expo-Vanoise-miroir-du-temps.pdf 
 
 

 

http://www.vanoise-parcnational.fr/fr/des-actions/gerer-et-proteger-les-patrimoines/lobservatoire-photographique-des-paysages
http://www.vanoise-parcnational.fr/fr/des-actions/gerer-et-proteger-les-patrimoines/lobservatoire-photographique-des-paysages
https://www.chambery.fr/cms_viewFile.php?idtf=3059&path=journal-expo-Vanoise-miroir-du-temps.pdf
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Exposition itinérante « Notre paysage c’est celui qu’on se construit ! », Parc naturel 
transfrontalier du Hainaut. 2010-2019 
 

 
 

 

L’exposition « Notre paysage c’est celui qu’on se construit » expose les témoignages de 20 
habitants sur l'évolution des paysages, habitants photographiés par Samuel Dhote. Cette 
exposition réalisée dans le cadre de l'Observatoire photographique transfrontalier des 
paysages du Hainaut est itinérante et peut être prêtée par le parc naturel transfrontalier 
pour sensibiliser le public adulte.  

Description technique : 20 panneaux rigides de 0.8 m x1m à suspendre sur grille ou cimaises 
(non fournies). Les panneaux peuvent être présentés ensemble ou individuellement.  
 
 
 
 
 
http://www.observatoire-paysages.pnth.eu/spip.php?article361 
 
 
 
 

 

http://www.observatoire-paysages.pnth.eu/spip.php?article361
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Exposition itinérante « Paysages du parc », Parc naturel régional des Landes de Gascogne. 
2019. 
 

 
L’exposition itinérante du Parc naturel régional présente une trentaine de photographies qui 
montrent les lieux de vie de tous les jours. En s’intéressant au quotidien des habitants et des 
visiteurs, ces photographies ne donnent pas de vision esthétisante ou complaisante du 
territoire. Elles révèlent les espaces dans leurs caractères singuliers, leurs forces et leurs 
contrastes et soulignent parfois leurs fragilités.  
 
Cette exposition itinérante est une invitation à explorer les paysages du Parc naturel régional 
des Landes de Gascogne avec un œil neuf, à exprimer les impressions suscitées par les 
images mais à stimuler son imagination quant aux évolutions futures.  
 
L’objectif de cette exposition itinérante est d’interroger : elle opère, comme tout agent 
révélateur, en émouvant, quitte parfois à bousculer un peu. 
www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Votre-parc/Actus-du-Parc/L-expo-OPP-
pose-ses-bagages-a-Commensacq 
 

http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Votre-parc/Actus-du-Parc/L-expo-OPP-pose-ses-bagages-a-Commensacq
http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Votre-parc/Actus-du-Parc/L-expo-OPP-pose-ses-bagages-a-Commensacq
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Exposition itinérante « Ecoute le paysage », Parc naturel régional des Pyrénées Catalanes. 
2019. 
 

 
 

 

L’exposition montre une suite de constructions, de routes, de zones d’activités et aussi de 
villages pittoresques. Rien de sublime, que des visions quotidiennes des lieux que nous 
traversons sans plus les voir. Un parti pris iconographique assumé par le Parc naturel 
régional pour provoquer la parole sur ce qu’est un beau paysage et surtout comment faire 
un beau paysage. 

Les photographies sont extraites de l’Observatoire photographique des paysages. En 2010 
puis en 2014, des photographes ont photographié avec méthode des lieux choisis pour ce 
qu’ils reflètent de nos vies modernes. 

Ces photographies sont accompagnées de témoignages d’habitants, enregistrés par 
l’Association Beau Bruit. A chacun et chacune de se faire une opinion et de l’exprimer. 

 
 
 
http://www.parc-pyrenees-catalanes.fr/vivre/collectivites/gestion-des-espaces/observatoire-des-paysages 
 
http://www.beaubruit.net/2017/03/exposition-sonore-ecoute-le-paysage.html 
 
 
 

http://www.parc-pyrenees-catalanes.fr/vivre/collectivites/gestion-des-espaces/observatoire-des-paysages
http://www.beaubruit.net/2017/03/exposition-sonore-ecoute-le-paysage.html
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Exposition itinérante « ConfluenceS entre regards et paysages », Réserve naturelle 
régionale Confluence Garonne-Ariège. 2019. 
 

 
L’exposition «ConfluenceS entre regards & paysages» poursuit la démarche participative 

mise en place pour l’observatoire en donnant la parole à des habitants et acteurs du 

paysage.  

L’exposition est composée de 8 panneaux. Deux panneaux présentant le contexte : la 

Réserve naturelle et l’OPP ; et l’autre le processus de concertation qui accompagne 

l’observatoire (démarche participative, appel à participation et reconductions 

photographiques). Six panneaux concernent des « Portraits de paysages ». L’exposition laisse 

la parole à plusieurs personnes qui reflètent la diversité des activités humaines présente sur 

la Réserve : promeneurs, élus locaux, gardes champêtres, entrepreneurs, habitants jeunes et 

moins jeunes… 

 
 
http://rnr-confluence-garonne-ariege.fr/observatoire-des-paysages/ 
 
http://www.portetgaronne.fr/core/modules/download/download.php?documents_id=381 
 
 

http://rnr-confluence-garonne-ariege.fr/observatoire-des-paysages/
http://www.portetgaronne.fr/core/modules/download/download.php?documents_id=381
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Exposition de photographies temporaire « Paysages sur commande », Galerie Photo du 
Pôle Image Haute-Normandie. 2014. 
 

 
 
 
L’exposition présente les réponses à deux commandes photographiques initiées par le 
Département de l’Eure. Deux points de vue et perceptions du paysage du territoire se font 
face : Daniel Quesney a observé le paysage des villes et villages eurois, Gérard Dalla Santa en 
a arpenté ses espaces naturels protégés. Les deux photographes se sont attachés à la 
description du réel et à la dimension d’archive de leurs images. Leur travail n’en est pas 
moins sensible et esthétique : Dalla Santa s’inspire des peintres paysagistes de plein air, 
Daniel Quesney se réfère aux cartes postales d’architecture du début du XXème siècle.  
 
Par conséquent, l’exposition ne propose pas une comparaison de clichés mais une vision de 
deux photographes, visions qui constituent l’archive de demain. Lors de l’exposition, une 
carte postale ancienne est distribuée aux participants. À partir de celle-ci, l’objectif est de 
retrouver la photographie de l’exposition qui représente le même lieu et de réfléchir aux 
différences entre les deux époques.  
 
 
 
http://www.poleimagehn.com/images/agenda/DossierDePressePaysagesSurCommande.pdf 
 
http://eculturel.spip.ac-rouen.fr/IMG/pdf/paysages_pdf_web.pdf 
 

 

http://www.poleimagehn.com/images/agenda/DossierDePressePaysagesSurCommande.pdf
http://eculturel.spip.ac-rouen.fr/IMG/pdf/paysages_pdf_web.pdf
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1-2 Les rencontres 
Sous le terme rencontres, différents types d’animations peuvent être exposées en lien avec 
la thématique des observatoires photographiques de paysage. Il peut s’agir de conférences, 
de visites sur le terrain commentées à partir d’un site, de randonnées commentées, de 
soirée contée ou autres. Ces rencontres sont des animations courtes de l’ordre d’une durée 
de deux heures à la journée et elles permettent de rencontrer une diversité de personnes : 
curieux, touristes, habitants, acteurs,… 
 
Dans le cadre de ces animations, une programmation à l’année peut-être définie de façon à 
permettre des rendez-vous réguliers. Vous trouverez-ci-dessous quelques exemples liés à ce 
type d’animation.  
 

Conférence sur l’observatoire photographique des paysages du Parc naturel Régional des 
Préalpes d’Azur.  
 

               
 
Conférence de Frédérique Mocquet sur l’outil des observatoires photographiques de 
paysage.  
 
 
https://gattieres.fr/?tribe_events=conference-lobservatoire-paysage-parc-naturel-regional-prealpes-dazur 
 

 

https://gattieres.fr/?tribe_events=conference-lobservatoire-paysage-parc-naturel-regional-prealpes-dazur
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Conférence, balade contée (ConfluenceS entre regards & paysages »), Réserve Naturelle 
régionale Confluence Garonne-Ariège.  
 

     
 

 
La réserve naturelle régionale Confluence Garonne Ariège organise des journées de 
découverte du territoire : randonnée commentée, balade contée,… dans lesquelles la 
thématique de l’évolution des paysages est évoquée. La RNR organise aussi des conférences 
autour de la thématique de l’observatoire des paysages.  
 
 
 
 
 
http://www.naturemp.org/Conference-Observatoire-des.html 
 
 
 

 
 

http://www.naturemp.org/Conference-Observatoire-des.html
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Conférence « observatoire des paysages » en lien avec une exposition, CAUE de Haute-
Savoie.  
 

 

 
 

 
Conférence de Raphaële Bertho, Maître de conférences a été l’occasion de clôturer 
l’exposition « le territoire, le photographe & le paysage ». Thématiques abordées dans la 
conférence : pourquoi mettre en place un observatoire photographique quand une requête 
dans un moteur de recherche permet d’obtenir des centaines d’images de la Haute-Savoie ? 
Pourquoi faire appel à un photographe professionnel quand tout un chacun peut réaliser des 
clichés du paysage en dégainant son téléphone portable ?... 
 
 
http://www.paysages74.fr/paysages-de-nos-communes/conference-observatoire-photographique-des-
paysages/ 
 
 
 

 

http://www.paysages74.fr/paysages-de-nos-communes/conference-observatoire-photographique-des-paysages/
http://www.paysages74.fr/paysages-de-nos-communes/conference-observatoire-photographique-des-paysages/
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Conférence Paysages, quels paysages pour mon village ? Parc naturel Régional des Landes 
de Gascogne.  
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
Conférence organisée par le Parc naturel régional des Landes de Gascogne ouverte au grand 
public autour de « quel paysage pour mon village ? ».  
 
Conférence associée aux travaux de l’Observatoire Photographique des Paysages du Parc 
naturel régional et notamment l’exposition itinérante « Paysages du Parc ».  
 
 
 
 
 
www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Votre-parc/Actus-anciennes-et-
archivees/Observatoire-Photographique-du-Paysage-Expo-et-conference-a-Arue 
 
 

 

http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Votre-parc/Actus-anciennes-et-archivees/Observatoire-Photographique-du-Paysage-Expo-et-conference-a-Arue
http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Votre-parc/Actus-anciennes-et-archivees/Observatoire-Photographique-du-Paysage-Expo-et-conference-a-Arue
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Conférence Observatoire des paysages de la Camargue, Parc naturel Régional de 
Camargue.  
 

 
 
 

Conférence donnée par Alain Dervieux en lien avec l’exposition itinérante de l’observatoire 
photographique du paysage de Camargue (Parc naturel régional de Camargue).  

 
 
http://www.soleilfm.com/conference-sur-levolution-des-paysages-de-camargue-le-27-septembre/ 
 

http://www.soleilfm.com/conference-sur-levolution-des-paysages-de-camargue-le-27-septembre/
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Randonnée en lien avec l’observatoire des paysages du Pilat, Parc Naturel régional du 
Pilat.  
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Le Parc Naturel régional du Pilat met à disposition deux sites internet : un sur des itinéraires 
de randonnée et l’autre sur le suivi photographique des paysages. La confrontation entre les 
deux permet de voir sur le terrain l’évolution des paysages.  

 
 
 
http://rando-loire.org/2017/07/pilat-2-nouveaux-sites-a-tester.html 
 
 

 

http://rando-loire.org/2017/07/pilat-2-nouveaux-sites-a-tester.html
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« A voir en vrai avec l’observatoire photo du pays voironnais », pays voironnais (Isère).  
 

 

 
Le pays voironnais dans le cadre des travaux de l’observatoire des paysages a défini de 
nombreuses animations : balades paysages, balades d’écriture en paysage, croc’paysages 
(regards d’artistes), café bavards du paysage, enquêtes urbaines et paysagères, sketchcraw 
ou rando croquis.  

 
 
http://www.paysvoironnais.com/actualites-23/perspective-paysage-
869.html?cHash=c616cc4b8eb4ddc7735e27775e443e96 
 

 

http://www.paysvoironnais.com/actualites-23/perspective-paysage-869.html?cHash=c616cc4b8eb4ddc7735e27775e443e96
http://www.paysvoironnais.com/actualites-23/perspective-paysage-869.html?cHash=c616cc4b8eb4ddc7735e27775e443e96
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Programme de rencontres et d’animation : ateliers photographiques et randonnées 
thématiques, Petites fabriques du paysage, Parc Naturel Régional des Préalpes d’Azur.  
 

 
 
 

Dans le cadre des Petites fabriques du paysage du Parc Naturel Régional des Préalpes d’Azur, 
un programme d’animation a été mis en place pour faire connaître et valoriser les activités 
de l’observatoire des paysages.  

Les animations proposées sont : atelier photographique lors de sorties nature, randonnées 
thématiques, conférences, etc.  

 
 
http://www.pnr-prealpesdazur.fr/Actualites/Le-paysage-dans-tous-ses-etats 
 
 

http://www.pnr-prealpesdazur.fr/Actualites/Le-paysage-dans-tous-ses-etats
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1-3 Etre acteur et participer aux travaux des observatoires des paysages 

Dans le cadre de l’observatoire des paysages, il existe une autre forme d’animation qui 
consiste à faire participer les habitants du territoire (de tout âge : des plus jeunes aux plus 
anciens). Faire connaître les travaux d’un observatoire des paysages peut permettre à 
différentes personnes du territoire de s’investir à la construction et la pérennisation de 
l’observatoire. La démarche participative intervient à tous les niveaux : dans la collecte 
d’images anciennes, la prise de photographies actuelles, la rephotographie, la collecte 
d’avis,… L’ensemble se matérialise par des appels à participation, l’organisation de concours 
photo ou le parrainage d’un paysage. Vous trouverez ci-dessous quelques exemples liés à 
l’aspect participatif au sein de démarches d’observatoire photographiques des paysages.  
 

Exposition participative de l’observatoire photographique de la Vallée de la chimie, CAUE 
Rhône Métropole et la Mission Vallée de la chimie. 2019. 
 

 
 

Le projet d’observatoire des paysages de la vallée de la chimie vise à mesurer l’évolution des 
paysages contrastés de cette vallée, à la fois industriels, urbains et naturels.  

Une centaine de photographies sont mises au débat au travers de cette exposition 
participative. Le personnel d’IFPEN (Institut Français du Pétrole Energies Nouvelles) est invité 
à voter pour les trois points de vue qu’il trouve les plus pertinents.  

En fonction des résultats une quarantaine de photographies seront sélectionnées pour être 
intégrées dans l’observatoire photographique et donc ainsi être rephotographiées chaque 
année. 
 
 
https://www.parc-naturel-brenne.fr/le-parc/le-parc-en-action/patrimoine-bati-paysage-
urbanisme/paysages/1262-rejoignez-les-veilleurs-du-paysage 
 
 
 

 

https://www.parc-naturel-brenne.fr/le-parc/le-parc-en-action/patrimoine-bati-paysage-urbanisme/paysages/1262-rejoignez-les-veilleurs-du-paysage
https://www.parc-naturel-brenne.fr/le-parc/le-parc-en-action/patrimoine-bati-paysage-urbanisme/paysages/1262-rejoignez-les-veilleurs-du-paysage
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Exposition participative et « lessive d’images », Observatoire participatif du bassin de la 
Sélune, Syndicat Mixte du bassin de la Sélune en collaboration avec l’ANR Reppaval. 2013.  
 

 
 

 
L’observatoire participatif du bassin de la Sélune a organisé une exposition de photographies 
en 2013. Le public était invité à voter pour les photographies qui leurs semblaient les plus 
intéressantes.  
La méthodologie utilisée est la lessive d’images (déjà mise en place par le PNR de la Brenne). 
Elle tire son nom de la méthode de tri grâce à un fil et des pinces à linge. Cette lessive 
d’images a réuni une dizaine de personnes autour de 350 photographies dont des clichés du 
concours photo "Paysages d'hier, d'aujourd'hui et de demain". Des représentants du 
Syndicat Mixte du Bassin de la Sélune, du Pays de la Baie du Mont-Saint-Michel, du SIVOM 
de Louvigné-du-Désert et de la Communauté de commune de Saint-James étaient présents. 
Les présidents et représentants d’associations locales (AAPPMA La Ducéenne, Les Amis du 
Barrage, Pierre et Patrimoine) se sont joints aux professionnels de l’environnement et de 
l’aménagement. Ensemble, ils ont sélectionné une vingtaine de photographies qui intègrent 
l’Observatoire afin d’être rephotographiées à intervalles réguliers. Les thèmes choisis vont 
des lacs et barrages à la Sélune et les milieux aquatiques en passant par la prise en compte 
du bâti (ancien ou nouveau) et des pratiques agricoles. Chaque photographie a fait l’objet 
d’un débat sur son intérêt au sein de l’OPPP. 
 
 
http://oppp-selune.over-blog.com/lessivedimages 
 
https://selune.hypotheses.org/tag/opp 
 

 

http://avuedoeil-pnrb.blogspot.fr/2012/02/lessive-dimages.html
http://oppp-selune.over-blog.com/concoursphoto2013
http://oppp-selune.over-blog.com/lessivedimages
https://selune.hypotheses.org/tag/opp
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Projet « veilleurs de paysage », atelier sur le terrain de prise de photographies, Parc 
Naturel régional de la Brenne.  
 

 
Le projet des « Veilleurs du paysage » est porté par le Parc Naturel régional de la Brenne et 
le CPIE Brenne Berry. Il poursuit le travail des premiers observateurs réalisé lors de la mise 
en place de l’observatoire photographique des paysages en 2010 (plusieurs ateliers ont été 
organisés pour cet observatoire participatif). Les « veilleurs » sont des habitants sensibles 
aux paysages et souhaitant les suivre dans le temps par le biais de la photographie. 

Cet observatoire est un observatoire participatif dont l’objectif est de finaliser une 
plateforme collaborative pour permettre aux veilleurs de saisir leurs photographies en les 
géolocalisant. Ces photographies, associées au commentaire de leur auteur pourront ensuite 
être reconduites dans le temps par de nouvelles personnes. Cet outil participatif, rattaché au 
site du Parc, a pour but de faire connaitre les paysages du Parc et d'observer les évolutions 
dans le temps. 
https://www.parc-naturel-brenne.fr/le-parc/le-parc-en-action/patrimoine-bati-paysage-
urbanisme/paysages/1262-rejoignez-les-veilleurs-du-paysage 
 

https://www.parc-naturel-brenne.fr/le-parc/le-parc-en-action/patrimoine-bati-paysage-urbanisme/paysages/1262-rejoignez-les-veilleurs-du-paysage
https://www.parc-naturel-brenne.fr/le-parc/le-parc-en-action/patrimoine-bati-paysage-urbanisme/paysages/1262-rejoignez-les-veilleurs-du-paysage
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Concours photos, Observatoire participatif du bassin de la Sélune, Syndicat Mixte du 
bassin de la Sélune en collaboration avec l’ANR Reppaval. 2013.  
 

 
En 2013, un concours photos est organisé par l’observatoire participatif du bassin de la 
Sélune. « Vous habitez le bassin de la Sélune ? Vous aimez vous promener aux alentours de 
la Sélune ? Vous péchez sur les lacs ou sur la Sélune ? Vous appréciez ces paysages ? Vous 
pouvez contribuer à l’observatoire en nous soumettant vos photographies. » 

Parmi les clichés recueillis certains permettent d’illustrer les paysages du territoire du bassin 
de la Sélune. Quatre thèmes étaient proposés pour le concours photos: le paysage d’hier 
(Vos souvenirs), le paysage d’aujourd’hui (le paysage que je préfère), le paysage que je 
n’aime pas, le paysage de demain (le paysage qui aura changé dans 15 ans). 

Le concours était ouvert à tous, sans distinction d’âge. Les photographies ont été jugées sur 
leur capacité à illustrer le thème pour lequel elles concourent. Un maximum de deux 
photographies par thème était attendu (sauf pour le premier thème, “vos souvenirs”, où le 
nombre était illimité). Pour chaque photographie, il fallait indiquer la localisation (commune, 
lieu-dit, route…), la date de prise de vue et les accompagner par un titre et un commentaire 
expliquant le choix. 

 
https://reppaval.hypotheses.org/676 
 

 

https://reppaval.hypotheses.org/676
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Regard sur le paysage, concours photos, Observatoire photographique des paysages du 
Queyras, Parc Naturel régional du Queyras. 2019.  
 

 
En 2019, un concours photos est organisé par l’observatoire photographique du Parc Naturel 
du Queyras. Ce concours est lié au lancement de l’observatoire photographique du parc. Il 
est intitulé « Un regard sur le paysage » dont le but est de valoriser les paysages du territoire 
du Parc du Queyras en partageant un regard sensible, une vision du territoire, une ambiance 
ou un moment particulier autour des paysages du Queyras.  

Le concours photos s’adresse aux habitants et aux touristes avec comme objectif de 
recueillir les perceptions des paysages photographiés.  

 
 
https://www.pnr-queyras.fr/concours-photo/ 
 

 

https://www.pnr-queyras.fr/concours-photo/
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Appel à participation collecte d’images anciennes, Commune de Langon. 2016.  
 

 
 

 
 
 

 

Dans la continuité de la réhabilitation des quais, la Ville de Langon, a lancé un appel à la 
population, lors des Journées Européennes du Patrimoine, pour collecter des photographies 
ou cartes postales anciennes des quais de Langon et des bords de la Garonne. 

L’objectif de cette collecte est de raconter l’histoire et la culture du fleuve Garonne qui peut 
être encore transmise par des anciennes familles langonnaises. Un suivi photographique du 
chantier des quais est également prévu. 

La commune demande à la population langonnaise de participer activement à l'amélioration 
de la base donnée photographique de l'Observatoire des bords de Garonne de la commune. 
Les habitants sont invités à transmettre toutes les anciennes photographies, cartes postales, 
qui permettraient d'alimenter cette base de données au service communication de la 
municipalité.  

 

 

 
 
https://www.langon33.fr/observatoire-photographique 
 
 

https://www.langon33.fr/observatoire-photographique
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« Paysages en mouvement » participez à l’OPP junior, Parc Naturel régional des Landes de 
Gascogne. 2018. 
 

 
 

 

Le Parc Naturel Régional a lancé un appel à participation d’éducation à l’environnement 
pour constituer un observatoire photographique junior. Plusieurs étapes sont nécessaires au 
projet : visite de l’exposition à Marquèze, définir le paysage, terrain, prise de photographies, 
choix de photographies, rephotographies et valorisation sous forme d’un livre.  

Cet appel à participation propose aux jeunes enfants d’élaborer leur propre observatoire en 
lien avec les enseignants des écoles participantes.  

 
www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-
enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-
Participez-a-l-OPP-junior 
 
 

 

http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-Participez-a-l-OPP-junior
http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-Participez-a-l-OPP-junior
http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-Participez-a-l-OPP-junior
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« Paysages revisités » : plongée dans l’image et fabrique des paysages, Parc Naturel 
régional des Landes de Gascogne. 2018.  
 

 
 

Le Parc Naturel Régional dans le cadre de ses activités pédagogiques liées à l’observatoire 
photographique junior propose avec les tout-petits de revisiter les paysages à travers la 
plongée dans l’image et la fabrique des paysages. la plongée dans l’image correspond à 
l’incrustation des enfants dans les anciennes cartes postales. La fabrique des paysages est un 
travail de photomontage à partir des photographies faites par les élèves.  

www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-
enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-
Participez-a-l-OPP-junior 
 
 

 

http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-Participez-a-l-OPP-junior
http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-Participez-a-l-OPP-junior
http://www.parc-landes-de-gascogne.fr/Parc-Naturel-Regional-de-Gascogne/Le-Parc-a-votre-service/Vous-etes-enseignant-ou-responsable-d-un-service-jeunesse/Les-appels-a-projets-2019-2020/Paysages-en-mouvement-Participez-a-l-OPP-junior
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Observatoire participatif des paysages urbains et ruraux traversés par la LGV par les 
collégiens girondins, Conseil Général de la Gironde et collèges du Val de Saye de Saint-
Yzan-de-Soudia, de Saint-André-de-Cubzac. 2013-2014.  
 

 
 

Les collégiens de deux collèges ont participé à l’élaboration d’un observatoire sur les 
paysages urbains et ruraux traversés par la LGV entre Tours et Bordeaux.  
Les travaux préparatoires se sont déroulés sur une année scolaire 2013-2014 (appropriation 
du sujet, compréhension du cadre de vie, développement d’une conscience paysagère et 
amorce de l’observation) Plusieurs années scolaires sont également nécessaires pour nourrir 
l’Observatoire de photographies et d’analyses venant des élèves. 
 
https://www.passeurs.eu/observatoire-1314 
 
https://oppgironde.wixsite.com/oppgironde 
 

 

https://www.passeurs.eu/observatoire-1314
https://oppgironde.wixsite.com/oppgironde
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« Parraine ton paysage », observatoire photographique transfrontalier des paysages, Parc 
Naturel transfrontalier du Hainaut.  
 

 
 

L’opération « Parraine ton paysage » permet de sensibiliser les enfants mais aussi les 
habitants aux paysages qu’ils habitent en leur confiant le rôle de « sentinelle ». Le 
parrainage consiste à reprendre en photographie un site qui a été choisi par les « parrains » 
en respectant le même cadrage, puis de suivre son évolution grâce à des reconductions 
photographiques. Le « parrain » est alors en charge du suivi de l’évolution paysagère d’un 
site. Quatre tâches sont obligatoires : photographier un paysage, remplir une feuille de 
route, rephotographier au fil du temps pour en suivre les évolutions, transmettre les 
données sur le site Internet de l’observatoire des paysages. Pour une classe, ou des enfants 
la démarche est identique.  

http://www.pnr-scarpe-escaut.fr/contenu-standard/operation-parraine-ton-paysage 
 
http://www.observatoire-paysages.pnth.eu/spip.php?rubrique191 
 

http://www.pnr-scarpe-escaut.fr/contenu-standard/operation-parraine-ton-paysage
http://www.observatoire-paysages.pnth.eu/spip.php?rubrique191
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2- Valoriser l’observatoire par des publications 
Les actions d’animations pour valoriser un observatoire photographiques des paysages sont 
souvent ponctuelles, variant de 2h de temps à la journée et/ou à plusieurs semaines. 
Valoriser les observatoires des paysages par diverses publications permet de garder la trace 
de différents travaux. Ces publications sont de différentes formes : publications papiers, 
publications en pdf, publications sur internet.  
 
 2-1 Publications papier 
Les publications « papier » sont de différentes formes. On peut trouver des dossiers, des 
plaquettes, des livrets, des ouvrages, des livres, des cartes postales. Vous trouverez ci-
dessous quelques exemples de ce type de valorisation.  
 

Séquences / Paysages, revue de l’observatoire du Paysage, Ministère du territoire et de 
l’environnement. 1997. 
 

 
Séquences / Paysages (Ministère de l’Environnement – Hazan, 1997). Séquences / Paysages 
est la revue de l’Observatoire photographique du paysage. Observatoire, conduit à partir de 
1991, par le bureau des Paysages du ministère de l’Aménagement du territoire et de 
l’Environnement, est chargé de mettre la France en quelque sorte sous veille 
photographique. Les deux volumes présentent différentes séries photographiques de 
l’observatoire.  
 
http://observatoiredespaysages.fr/publications/page/2/ 
 

 

http://observatoiredespaysages.fr/publications/page/2/
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Séquences / Paysages, revue de l’observatoire du Paysage, Ministère du territoire et de 
l’environnement. 2000. 
 

 

  
 
 
 

 
Séquences / Paysages (Ministère de l’Environnement – Hazan, 2000). Séquences / Paysages 
est la revue de l’Observatoire photographique du paysage. Observatoire, conduit à partir de 
1991, par le bureau des Paysages du ministère de l’Aménagement du territoire et de 
l’Environnement, est chargé de mettre la France en quelque sorte sous veille 
photographique. Les deux volumes présentent différentes séries photographiques de 
l’observatoire.  
 
 
 
http://observatoiredespaysages.fr/publications/page/2/ 
 

http://observatoiredespaysages.fr/publications/page/2/
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La collection Retour à… Les mêmes lieux photographiés d’un siècle à l’autre, Daniel 
Quesnay.  
 

  

  
etc… 
 
 
 

 
La collection « Retour à… » correspond à une série de publications de livres de petits format 
sur les grandes villes françaises : Paris, Lyon, Marseille, Bordeaux, Toulouse, Montpellier, 
Nancy, Nantes,… Ces travaux de rephotographies sont réalisés par Daniel Quesnay à partir 
d’images et cartes postales anciennes. Chaque couple photographique est accompagné d’un 
commentaire rapide.  
 
 
https://www.librairiedialogues.fr/livre/126230-retour-a-rennes-les-memes-lieux-photographies--patrick-
fournial--les-beaux-jours 
 
 

 
 
 

https://www.librairiedialogues.fr/livre/126230-retour-a-rennes-les-memes-lieux-photographies--patrick-fournial--les-beaux-jours
https://www.librairiedialogues.fr/livre/126230-retour-a-rennes-les-memes-lieux-photographies--patrick-fournial--les-beaux-jours
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L’observatoire photographique du Paysage, Ministère de l’environnement.  
 

 

 
 

 
 
Ouvrage sur l’observatoire photographique du paysage édité chez la Cité des sciences et de 
l’industrie par le Ministère de l’Environnement. 
 
 
 
 
http://observatoiredespaysages.fr/publications/page/2/ 
 

 

http://observatoiredespaysages.fr/publications/page/2/
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Itinéraire photographiques. Méthode de l’Observatoire photographique du paysage, 
Ministère de l'Écologie, de l'Énergie, du Développement durable et de l'Aménagement du 
territoire.  
 

 
 

Itinéraires photographiques - méthode de l’Observatoire photographique du paysage 
(Ministère de l’Écologie, de l’Énergie, du Développement durable et de l’Aménagement du 
territoire, 2008). Cette publication clarifie les objectifs et précise les modalités de mise en 
place d’itinéraires photographiques, qui, réalisés selon un protocole commun, seront 
intégrés dans l’Observatoire photographique national du paysage. 
 
 
http://www.side.developpement-durable.gouv.fr/userfiles/file/P0/methodeOPP.pdf 
 

 

http://www.side.developpement-durable.gouv.fr/userfiles/file/P0/methodeOPP.pdf
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L’observatoire photographique au service des politiques du paysages, Actes du colloque 
européen, novembre 2008, Paris, Ministère de l'Écologie, de l'Énergie, du Développement 
durable et de l'Aménagement du territoire.  
 

 
 

L’Observatoire photographique au service des politiques du paysage (Ministère de l’Écologie, 
de l’Énergie, du Développement durable et de la Mer, 2009). Ces actes du colloque 
européen des 13 et 14 novembre 2008 à Paris présentent des démarches menées dans huit 
pays différents, dont le point commun est l’utilisation de la photographie au service du 
paysage. 
 
http://www.side.developpement-durable.gouv.fr/userfiles/file/P0/dgaln_actes_colloque_opp_2008vl.pdf 
 

http://www.side.developpement-durable.gouv.fr/userfiles/file/P0/dgaln_actes_colloque_opp_2008vl.pdf
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Ouvrage « Conscience du paysage, Montreuil paysage public », Editions du Musée de 
l’histoire vivante. 2002.  
 

 
 

Un observatoire des paysages soutenu par le ministère de l’environnement a été mis en 
place dans la ville de Montreuil. Les travaux de l’observatoire ont fait l’objet d’une 
exposition et de l’édition d’un ouvrage aux éditions du musée de l’histoire vivante. 42 points 
de vue de l’observatoire sont publiés dans l’ouvrage avec un commentaire pour chacun 
d’entre eux.  
 
http://www.montreuil.fr/environnement/etat-des-lieux-de-lenvironnement/lobservatoire-photographique-du-
paysage/ 
 

 

http://www.montreuil.fr/environnement/etat-des-lieux-de-lenvironnement/lobservatoire-photographique-du-paysage/
http://www.montreuil.fr/environnement/etat-des-lieux-de-lenvironnement/lobservatoire-photographique-du-paysage/
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Editions de cartes postales, « Paysages usagés », Observatoire photographique du paysage 
depuis le GR 2013 (OPP – GR 2013), 2012-2022 
 

 
 

 
 
 

 
« Paysages usagés » est la publication de 100 points de vue depuis le GR2013, sous forme de 
cartes postales.  
 
Geoffroy Mathieu et Bertrand Stofleth, Coffret de 100 cartes postales + 1 carte localisant les 
100 points de vue, Editions Wilproject, Édition limitée numérotée à 250 exemplaires. 
Informations : lespanoramistes@free.fr 
 
 
http://www.opp-gr2013.com/# 
 

 
 
 
 

mailto:lespanoramistes@free.fr
http://www.opp-gr2013.com/
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 2-2 Publications pdf 
Pendant de nombreuses années les publications papier étaient les plus importantes. Elles 
sont largement dépassées aujourd’hui par la publication de nombreux pdf sur internet. Ci-
dessous, vous trouverez quelques exemples de ces travaux.  
 
 

Guide observatoire photographique régional des paysages et fiches sites ateliers, 
Observatoire photographique des paysages Val de Garonne Agglomération. 2014.  
 

 
 
Sur le site internet de Val de Garonne Agglomération deux documents ou livrets pdf sont 
disponibles au téléchargement : les fiches des sites ateliers suivis dans le cadre de 
l’observatoire et un guide de l’observatoire photographique régional des paysages. 
Ces deux documents permettent de suivre la démarche de l’observatoire sur ce territoire.  
 
 
https://www.vg-agglo.com/a-la-decouverte-du-val-de-garonne/nos-paysages/lobservatoire-photographique-
des-paysages/ 
 

 

https://www.vg-agglo.com/a-la-decouverte-du-val-de-garonne/nos-paysages/lobservatoire-photographique-des-paysages/
https://www.vg-agglo.com/a-la-decouverte-du-val-de-garonne/nos-paysages/lobservatoire-photographique-des-paysages/
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Plaquette de présentation de l’observatoire, livrets communaux, livrets par entités, Parc 
Naturel régional du Gâtinais français. 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
Les livrets communaux et par entités liés aux travaux de l’observatoire des paysages du Parc 
Naturel Régional du Gâtinais français sont disponibles sur internet en format pdf (un 
exemple ci-dessus).  
Sur le site internet de Val de Garonne Agglomération deux documents ou livrets pdf sont 
disponibles au téléchargement : les fiches des sites ateliers suivis dans le cadre de 
l’observatoire et un guide de l’observatoire photographique régional des paysages. 
Ces deux documents permettent de suivre la démarche de l’observatoire sur ce territoire.  
 
 
http://carmen.carmencarto.fr/IHM/metadata/PNRGF/Publication/livret_observatoire/burcy.pdf 
 
http://www.parc-gatinais-francais.fr/mission-paysage/ 
 
 

 

http://carmen.carmencarto.fr/IHM/metadata/PNRGF/Publication/livret_observatoire/burcy.pdf
http://www.parc-gatinais-francais.fr/mission-paysage/
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Observatoire des paysages du Parc Naturel Régional de la Brenne, Document de 
présentation. 2012.  
 

 
 

 
Le dossier pdf de l’observatoire des paysages du Parc Naturel de la Brenne présente la 
démarche et les différents sites dans un document de 120 p. Le document est disponible en 
téléchargement et il permet de connaître la démarche adoptée notamment participative à 
travers les « images habitantes » (le paysage que je préfère, le paysage que je souhaiterais 
conserver, le paysage que je souhaiterais effacer, le paysage dont l’évolution m’inquiète, le 
paysage qui me fait honte, le paysage vitrine de mon territoire, le paysage dont je souhaite 
suivre l’évolution dans le temps).  
 
 
https://www.parc-naturel-brenne.fr/images/phocagallery/dmdocuments/observatoire-paysage-brenne-
bilan.pdf 
 

https://www.parc-naturel-brenne.fr/images/phocagallery/dmdocuments/observatoire-paysage-brenne-bilan.pdf
https://www.parc-naturel-brenne.fr/images/phocagallery/dmdocuments/observatoire-paysage-brenne-bilan.pdf
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Plaquette de l’observatoire photographique du paysage, Agence d’urbanisme du territoire 
de Belfort.  
 

 
 

La plaquette pdf de l’observatoire du paysage du Territoire de Belfort (Agence d’Urbanisme 
du territoire) décrit la démarche de l’observatoire en 4 pages. 3 sites où les prises de vue ont 
été reconduites servent d’exemples sur cette plaquette. Les choix des sites sont liés à : au 
caractère emblématique des lieux (paysage identifié comme remarquable, à forte 
composante de reconnaissance, à valeur patrimoniale…), aux dynamiques d’évolution 
naturelle (érosion, enfrichement…), aux dynamiques de développement (activités en 
périphérie d’agglomération, nouveaux secteurs d’urbanisation…), aux logiques 
d’aménagement (infrastructures routières ou industrielles, protection contre les 
inondations, tourisme…), aux dynamiques de dégradation, et les lieux porteurs d’un 
potentiel de requalification et à la gestion des milieux agro-naturels (pratiques agricoles et 
forestières, exploitation et entretien des zones humides, protection des milieux). 
http://autb.fr/doc/autb_observatoire-photographique_2013-03.pdf 
 

 

http://autb.fr/doc/autb_observatoire-photographique_2013-03.pdf
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Livret Observatoires photographiques du paysage, Conservatoire d’Espaces Naturels 
Poitou-Charentes.  
 

 
 

Le Livret de présentation de l’observatoire photographique du paysage du Conservatoire 
d’Espaces Naturels (CEN) de Poitou-Charentes est téléchargeable sur le site du CEN. 24 
pages sont consacrées à la présentation de la démarche et à la présentation des différents 
sites d’observation. La plaquette présente ces différents sites en les localisant, en montrant 
une série de deux photographies, un dessin d’analyse et d’un texte explicatif.  

 
http://www.cren-poitou-charentes.org/publications/livret-observatoires-photographiques-du-paysage 
 

 

http://www.cren-poitou-charentes.org/publications/livret-observatoires-photographiques-du-paysage
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Livret et fiches pdf téléchargeable, Observatoire photographique des paysages de la 
Vanoise, Parc Naturel National de la Vanoise.  
 

 
Sur la plateforme internet du Parc Naturel National de la Vanoise, une partie est dédiée aux 
travaux de l’observatoire des paysages. On retrouve une valorisation des travaux sous la 
forme de 14 plaquettes pdf téléchargeables. Il s’agit de fiches de deux à trois pages avec une 
première page présentant les séries de photographies du site, puis une fiche technique 
(renseignant les caractéristiques historiques et descriptives du site, un commentaire, les 
sous-thèmes d’observation).  
 
http://www.vanoise-parcnational.fr/en/node/559 
 

 

http://www.vanoise-parcnational.fr/en/node/559
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 2-3 Internet comme support de valorisation 
L’outil internet s’est énormément développé depuis ces dernières années et de nombreux 
travaux d’observatoires des paysages sont valorisés via cet outil. Certains observatoires 
publient via internet leurs catalogues de photographies, géo-localisent tous les sites, créent 
des vidéos, créent des blogs,… Cet outil est un excellent outil de diffusion mais il nécessite 
des connaissances techniques pour mettre en place les sites internet et favoriser leur suivi. 
De nombreuses initiatives existent et vous trouverez-ci-dessous quelques exemples.  
 

Vidéo observatoire des paysages de La réunion suite à l’exposition temporaire 
« Observatoire photographique » de La Réunion, DEAL Réunion (Direction de 
l’Environnement de l’Aménagement et du Logement) et CAUE (Conseil d’Architecture, 
d’Urbanisme et d’Environnement). 2013. 
 

 
L’exposition «Observatoire photographique des paysages » de La Réunion a fait l’objet d’une 
vidéo qui regroupe l’ensemble des points de vue de l’observatoire. Il est possible de 
visionner cette vidéo et de la télécharger. Elle dure 40’15. Elle expose par site les 
photographies entre 2003 et 2014.  
 
http://www.reunion.developpement-durable.gouv.fr/observatoire-photographique-des-paysages-de-la-
a649.html 
 

http://www.reunion.developpement-durable.gouv.fr/observatoire-photographique-des-paysages-de-la-a649.html
http://www.reunion.developpement-durable.gouv.fr/observatoire-photographique-des-paysages-de-la-a649.html
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Vidéo de la formation reconduction photo, Parc Naturel régional des Préalpes d’Azur. 
2017. 
 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
Le Parc Naturel Régional des Préalpes d’Azur a réalisé une vidéo de 4’23 sur une journée de 
formation à la rephotographie dans le cadre du lancement de l’observatoire. Cette vidéo 
présente la démarche et elle est publiée sur Youtube.  
 
 
 
 
 
https://www.youtube.com/watch?v=H0A5BWxvwes 
 
 
 

 
 

https://www.youtube.com/watch?v=H0A5BWxvwes


 

92 
 

Vidéo « Vanoise plurielle » : un autre regard sur les paysages de la Vanoise, Parc Naturel 
National de la Vanoise. 2013. 
 

 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
Le Parc Naturel National de la Vanoise a réalisé une vidéo de 9’41 sur l’observatoire des 
paysages. Cette vidéo montre la démarche engagée, des résultats, la succession d’images et 
laisse la place aux acteurs et gestionnaires de l’observatoire sous forme d’interviews.  
 
 
 
https://www.youtube.com/watch?v=bj76jQJmoH4 
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Vidéo « Construisons nos paysages ensemble », observatoire photographique 
transfrontalier des paysages, Parc Naturel transfrontalier du Hainaut. 2014. 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Le Parc Naturel transfrontalier du Hainaut a réalisé une vidéo de 9’19 sur l’observatoire des 
paysages mis en place sur le territoire. Cette vidéo montre la démarche engagée, des 
résultats, la succession d’images et laisse la place aux acteurs et gestionnaires de 
l’observatoire sous forme d’interviews.  
 
 
 
 
 
https://www.youtube.com/watch?v=7A7nKRtGRMY 
 
 
 

 
 

https://www.youtube.com/watch?v=7A7nKRtGRMY
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Galerie de photographies et des sites de l’observatoire des paysages du territoire de 
Belfort, Agence d’urbanisme du territoire de Belfort. 2018. 
 

 

 
 

 
 

 
 
Les photographies de l’observatoire du territoire de Belfort sont déposées sur une 
plateforme de partage d’images : flickr. Les séries de photographies de l’observatoire sont 
classées par lieu. La plateforme permet de visualiser les différentes rephotographies en 
fonction des lieux.  
 
 
 
 
https://www.flickr.com/photos/obsautb/albums 
 
 

 

https://www.flickr.com/photos/obsautb/albums
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Galerie de photographies de l’observatoire des paysages du Parc Naturel Régional des 
Monts d’Ardèche.  
 

 
 

 
Les séries de photographies de l’observatoire photographique des paysages du Parc Naturel 
Régional des Monts d’Ardèche a été mis en ligne sur la plateforme du site du PNR. On y 
retrouve une galerie de photographies, cliquables et classées sous différentes thématiques. 
Les séries de photographies sont nombreuses sur l’ensemble des 60 sites d’observation, 
avec de nombreux outils visant à améliorer et comprendre le dispositif mis en place. Chaque 
série de photographie est associé à une feuille de route, et croquis, carte et photographie 
pour localiser le point de vue. Un module complémentaire a été ajouté à l’interface du site 
internet qui permet de comparer les photographies sélectionnées au préalable, les 
regroupant ensuite dans une fenêtre interne pour en améliorer la lisibilité.  
Cette galerie de photographies en ligne permet de présenter les photographies de 
l’observatoire, couplées à une carte de localisation, le tout avec une légende et une 
description. 
 
 
 
 
http://www.parc-monts-ardeche.fr/actions-du-parc-en-faveur-du-territoire/amenagement-du-
territoire/paysage/observatoire-photographique/st-cierge-sous-le-cheylard-4.html 
 

 

http://www.parc-monts-ardeche.fr/actions-du-parc-en-faveur-du-territoire/amenagement-du-territoire/paysage/observatoire-photographique/st-cierge-sous-le-cheylard-4.html
http://www.parc-monts-ardeche.fr/actions-du-parc-en-faveur-du-territoire/amenagement-du-territoire/paysage/observatoire-photographique/st-cierge-sous-le-cheylard-4.html
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Carte de localisation avec lien externe vers la galerie de série photographique, 
Observatoire photographique des paysages du Parc Naturel Régional du Livradois-Forez.  
 

 
 

 
 
 

 
 
21 sites ont été sélectionnés pour l’observatoire photographique du paysage du Parc Naturel 
Régional du Livradois-Forez. Les travaux de l’observatoire sont regroupés sur une plateforme 
internet où chaque point de vue est localisé sur une carte générale.  
 
Chaque site localisé correspond à un pointeur cliquable qui nous envoie vers les séries de 
photographies de l’observatoire en noir et blanc (six à huit photographies par site). 
 
 
 
 
 
https://www.parc-livradois-forez.org/le-livradois-forez/cartographie-et-paysages/observatoire-
photo/chabreloche/ 
 
 

 

https://www.parc-livradois-forez.org/le-livradois-forez/cartographie-et-paysages/observatoire-photo/chabreloche/
https://www.parc-livradois-forez.org/le-livradois-forez/cartographie-et-paysages/observatoire-photo/chabreloche/
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Carte de localisation avec vignettes cliquables vers les séries de photographies et les fiches 
de référence itinéraire, Observatoire des paysages des Territoires du Massif Central 
(OPTMC). 
 

 
 
 

 
 
L’observatoire des paysages des Territoires du Massif Central a pour objectif de rendre 
compte des évolutions des paysages autour des axes routiers A69 et N7, dans les 
départements du Puy-de-Dôme, de la Corrèze et de la Dordogne, et plus récemment dans 
ceux de la Loire et du Rhône.  
 
Une plateforme internet regroupe des travaux de l’observatoire. Une carte permet grâce à 
des vignettes de localiser le point de vue. Les vignettes sont cliquables et permettent 
d’accéder aux séries de photographies, puis à la fiche de référence itinéraire du point de vue. 
Cette fiche contient les éléments pour la rephotographie, des mots clés, différentes analyses 
et commentaires sur les évolutions du site paysager photographié.  
 
 
 
 
http://poptmc.free.fr/obs.php 
 
 

 

http://poptmc.free.fr/obs.php
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Carte de localisation des points de vue à partir de grands ensembles paysagers, 
Observatoire photographique des paysages en Savoie, CAUE.  
 

 
 
 
 

 
 
La plateforme internet de l’observatoire photographique des paysages en Savoie (CAUE de 
Savoie) s’organise en deux modules. Le premier vise à donner un aperçu général des 
paysages, en vue de contextualiser et de relativiser les évolutions observées. Sept ensembles 
paysages sont définis sur le territoire de la Savoie et chacun d’entre eux est cliquable sur une 
carte générale.  
 
Le second module présente l’ensemble des sites observés par ensembles paysagers. Chacun 
de ces points cartographiés est cliquable et il permet d’accéder aux séries de photographie, 
un commentaire et à la localisation du point de vue.  
 
 
 
http://observatoiredepaysages-caue73.fr/paysages-sous-observation/ 
 
 

 

http://observatoiredepaysages-caue73.fr/paysages-sous-observation/
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Carte interactive de l’observatoire photographique des Vosges du Nord, Parc Naturel 
régional des Vosges du Nord.  
 

 

 
 

 
 
Cette plateforme internet présente les travaux de l’observatoire des paysages du Parc 
Naturel régional des Vosges du Nord. Elle présente les photographies prises sur les 40 points 
de vue répartis dans le PNR. Chaque point localisé sur la carte est cliquable et permet de 
visionner les séries photographiques.  
 
 
 
 
https://www.parc-vosges-nord.fr/externe/OPP/index.html?id=8b43bb04c74a4377934942d1d9c300e3# 
 
 

 

https://www.parc-vosges-nord.fr/externe/OPP/index.html?id=8b43bb04c74a4377934942d1d9c300e3
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Plateforme internet de l’observatoire photographique transfrontalier des paysages (Parc 
Naturel transfrontalier du Hainaut. 
 

 
 

 
 
La plateforme internet de l’observatoire photographique transfrontalier des paysages (Parc 
Naturel transfrontalier du Hainaut) est une interface graphique qui permet d’explorer la 
carte du territoire et de visualiser les séries photographiques en fonction des différents 
points localisés. L’interface permet aussi de faire une recherche par entités paysagères et 
communes.  
 
 
 
http://www.observatoire-paysages.pnth.eu/spip.php?page=sommaire 
 

 

http://www.observatoire-paysages.pnth.eu/spip.php?page=sommaire
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Plateforme internet de l’observatoire des paysages de la Garonne, GEODE UMR 5602 
CNRS. 
 

 

 
 
La plateforme internet de l’observatoire des Paysages de la Garonne présente une carte 
interactive localisant les différents sites d'observation sur l'ensemble de la Garonne.  
Chaque point sur la carte représente un site avec différents suivis photographique plus ou 
moins fournis, sur une durée plus moins grande en fonction de la base de données 
disponible. La description du point de vue est également disponible ainsi qu’un certain 
nombre d’informations sur les paysages de la Garonne et la démarche engagée.  
 
 
 
http://opgaronne.univ-tlse2.fr/ 
 

 

http://opgaronne.univ-tlse2.fr/
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Plateforme internet de l’observatoire des paysages des Pyrénées catalanes, Parc Naturel 
Régional des Pyrénées Catalanes.  
 
 
 

 

 
 
 
 

 

 
 
La plateforme internet de l’observatoire des Paysages des Pyrénées Catalanes se composent 
de 3 rubriques : démarche de l’observatoire, la cartographie des points et la liste des séries 
photographiques.  
 
 
Chaque point sur la carte interactive est cliquable pour accéder à la fiche technique de 
chaque série photographique.  
 
 
 
http://observatoiredespaysages.parc-pyrenees-catalanes.fr 
 
 

 

http://observatoiredespaysages.parc-pyrenees-catalanes.fr/
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Plateforme des Observatoire Photographiques du Paysage de Bretagne (OPP-Breizh), 
Conseil Régional de Bretagne, Dreal Bretagne, UMR ESO 6590 CNRS.  
 

 

 
 
La plateforme POPP-Breizh est une plateforme d’ampleur régionale qui regroupe plusieurs 
structures et plusieurs observatoires. 510 séries photographiques de différents 
observatoires sont consultables sur la plateforme. Chaque série est localisée sur une carte et 
représentée par un appareil photographique cliquable qui permet de montrer les images. La 
description des sites, les changements et un commentaire est associé aux images.  
 
 
La recherche des séries de photographies est facilitée et elle peut être par types de 
paysages, par lieux, thèmes,… 
 
 
https://popp.applis-bretagne.fr/ 
 
 

 

https://popp.applis-bretagne.fr/
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Publication internet sur l’évolution des paysages en Bretagne, Observatoire 
Photographiques du Paysage de Bretagne (OPP-Breizh), Conseil Régional de Bretagne, 
Dreal Bretagne, UMR ESO 6590 CNRS.  

 

 
 
Plateforme internet de valorisation de l’observatoire photographique du paysage de 
Bretagne (POPP-Breizh) à travers la synthèse de l’évolution des paysages (projet réalisé par 
Laurence Le Dû-Blayo et Caroline Guittet).  
 
Le site «L’évolution des paysages en Bretagne, mise en valeur des observatoires 
photographiques» participe au développement de l’information et facilite la compréhension 
globale de paysages bretons par le public.  
 
Différents documents (cartes anciennes, séries photographiques, blocs diagrammes) 
permettent de comprendre l’évolution des paysages.  
 
http://evolution-paysage.bretagne-environnement.org/ 
 

 

http://evolution-paysage.bretagne-environnement.org/
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Atlas des paysages et observatoire photographique des paysages, Parc Naturel régional du 
Morvan.  
 

 

 
 

 
L’atlas des paysages du Parc Naturel du Morvan est mis en lien avec les travaux de 
l’observatoire des paysages. 220 clichés photographiques répartis sur l’ensemble du 
territoire du Morvan, a pour but de mettre en valeur chaque entité paysagère selon les                
enjeux paysagers.  
 
 
La plateforme internet sur la page de l’observatoire permet de télécharger deux documents 
pdf avec les missions de rephotographies de 2007 et 2018.  
 
http://paysage.parcdumorvan.org/page.php?lg=fr&rub=05&srub=05 
 

 
 

http://paysage.parcdumorvan.org/page.php?lg=fr&rub=05&srub=05
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Page facebook de l’observatoire photographique transfrontalier des paysages, Parc 
Naturel Transfrontalier du Hainaut  
 

 
 

 
 

 
 

 
Page facebook de l’observatoire photographique transfrontalier des paysages du Parc 
Naturel Transfrontalier du Hainaut. Facebook permet de toucher un public plus large. La 
page retranscrit les différentes informations liées à l’observatoire, notamment les actualités 
telles que les animations ou encore quelques photographies.  
 
 
 
 
 
https://www.facebook.com/observatoirepaysagesPNTH/ 
 

 
 

https://www.facebook.com/observatoirepaysagesPNTH/


 

107 
 

3- Valorisation à travers la presse.  
Les travaux et les événements liés à un observatoire photographique des paysages font 
régulièrement l’objet d’articles de presse qu’elle soit nationale, régionale, départementale, 
locale. Mettre en lumière un site d’observation à travers plusieurs photographies permet de 
créer des rendez-vous réguliers auprès des lecteurs. Il est impossible de faire l’inventaire de 
ce type de valorisation. Voici ci-dessous quelques exemples issus des travaux de 
l’observatoire des paysages de la Garonne.  
 
 3-1 Un article dans la presse nationale.  

 
 Figure 45 – Article publié dans Télérama en 2013.  



 

108 
 

 3-2 Un article publié dans la presse départementale. 

 
Figure 46 – Article publié dans Le républicain en 2013. 
 

3-3 Un article publié dans le cadre de la revue de Val de Garonne agglomération.  
 

 
Figure 47 – Article publié dans la revue de Val de Garonne Agglomération.  
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3-4 Un article dans la revue du SMEAG (Syndicat Mixte d’Etude et d’Aménagement de 
la Garonne).  

 
Figure 48 – Article publié dans Chroniques de Garonne (revue du SMEAG) en 2014.  
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Conclusion 
 
 
Faire l’inventaire de toutes les initiatives qui visent à valoriser les travaux d’un observatoire 
est un défi impossible tant elles sont à la fois variées et nombreuses. Néanmoins, lorsque 
l’on regarde ces différentes initiatives elles peuvent être classées en différentes familles : 
expositions, actions d’animation, publication papier, publication sur internet (plateformes, 
pdf) et presse. A ces différentes catégories, on pourrait rajouter la valorisation scientifique à 
travers des articles scientifiques, organisation de séminaire de travail ou de colloques.  
 
Les actions de valorisation d’un observatoire peuvent se mettre en place à partir du moment 
où l’observatoire est créé et que les reconductions photographiques se réalisent 
progressivement. Elles permettent de faire vivre l’observatoire en touchant tous les publics : 
adultes, enfants, élus,… Ces différentes actions doivent faire l’objet de réflexions et de mise 
en place d’un programme d’animation mais aussi de communication sur les résultats 
obtenus. Aujourd’hui, deux aspects se développent fortement : la création de plateformes 
internet où il est possible de visualiser les séries photographiques et l’aspect participatif 
(demander aux habitants de participer aux travaux de rephotographies, de choisir les points 
de vue,…).  
 
A l’avenir, en matière de valorisation, un effort doit être fait sur le contenu c’est-à-dire sur 
l’évolution paysagère constatée dans les séries photographiques afin de trouver de mieux 
gérer ces évolutions. 
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